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C’est un durcissement des peines qui
est prévu à l’encontre des personnes
qui abandonnent leurs parents. Des
dispositions pénales très sévères sont
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2VIANDE DE POULET
baisse des prix
à la deuxième semaine
de ramadhan
LES PRIX de la viande de volaille,
actuellement entre 500 et 550 DA,
devraient baisser durant la deuxième
semaine du mois sacré de ramadhan.
Cette baisse prévue est motivée par
l’offre importante sur les marchés et la
disponibilité de viande rouge à des prix
raisonnables. 
C’est du moins ce que prévoit le
président de la Fédération nationale
des éleveurs de volailles, Ali
Benchaiba. Il a expliqué cette baisse
par une réduction significative de la
demande. Selon lui, les foyers
algériens ont déjà fait le stock de
viandes blanches pour le ramadhan. La
demande est donc moins importante
qu’avant le début du mois sacré.
M. Benchaiba a reconnu que le prix du
poulet a augmenté de manière
significative, justifiant cette hausse par
la forte demande sur ce produit
pendant les premiers jours du mois
sacré. Cette demande a augmenté,
selon lui, de plus de 50 %, ce qui a
entraîné une hausse des prix oscillant
entre 500 et 550 DA le kilo.
Le représentant de la Fédération
nationale des éleveurs de volailles s’est
également exprimé sur les raisons à
l’origine de la hausse des prix des
viandes blanches. M. Benchaiba a cité
l’augmentation de la demande, le coût
élevé de la viande rouge et
l’impossibilité de l’acheter pour de
nombreux Algériens, ainsi que la
propagation des maladies virales parmi
la volaille.
Il a indiqué que 70 % des éleveurs de
volailles travaillent dans
l’informel, raison pour laquelle les
chiffres et les statistiques liés au
marché de la viande blanche ne sont
pas contrôlés par la fédération. Il a fait
savoir qu’en coordination avec le
ministère de l’Agriculture, la
fédération commencera, dans les
prochains jours, à recenser les éleveurs
de volailles qui exercent une activité
illégale ou ceux qui ne disposent pas
de carte professionnelle, en vue de
planifier et anticiper le volume de
production dans le secteur de la viande
blanche.
Il a expliqué que certaines des
maladies, qui se sont propagées parmi
les volailles au cours des derniers
mois, ont des sources et des causes
inconnues, notamment des bactéries
étrangères, ce qui a entraîné des pertes
chez les éleveurs, lesquels ont supporté
de lourdes dépenses financières et
n’ont pas pu poursuivre leur activité. Il
a, en outre, noté que l’élevage de
dindes a diminué en raison de la
demande accrue de viande de volaille.
Concernant les prix des œufs, M.
Benchaiba a expliqué que le plateau est
vendu actuellement à 500 DA,
attribuant la hausse des prix à la perte
d’un grand nombre de poules à cause
des maladies infectieuses. Ali
Benchaiba prévoit également une
baisse des prix car, selon lui, il y a
abondance après l’augmentation de
l’élevage de poules pondeuses.
M. Benchaiba a également fait savoir
qu’une rencontre entre la Fédération
nationale des éleveurs de volailles et
des représentants du ministère de
l’Agriculture est prévue au courant de
ce mois du ramadhan pour étudier et
évaluer la situation de la filière ainsi
que les mesures qui doivent être prises
pour assurer une offre abondante.
Pour rappel, le prix du poulet, qui est la
seule viande que les personnes à faible
revenu peuvent acheter compte tenu de
la hausse des prix de la viande rouge et
du poisson, a considérablement
augmenté ces derniers jours.

Lynda Louifi

LE MINISTRE du Commerce
et de la Promotion des exporta-
tions, Tayeb Zitouni, a affirmé
que les marchés locaux et
nationaux enregistrent une sta-
bilité et une abondance
notables des différents produits
de large consommation et à des
prix abordables, de manière à
préserver le pouvoir d’achat
des citoyens. Des résultats réa-
lisés grâce à un travail d’antici-
pation du gouvernement en
prévision du mois de ramad-
han, mais aussi à la coordina-
tion étroite des départements
ministériels concernés par l’ap-
provisionnement du marché, a-
t-il souligné. «Nous assistons à
une stabilité et une abondance
remarquables dans toutes les
régions du pays en termes de
produits et de marchandises à
des prix raisonnables et de
manière à contribuer à la pro-
tection du pouvoir d’achat du
citoyen, en application des

instructions strictes du prési-
dent de la République, Abdel-
madjid Tebboune, au gouverne-
ment, qui a entamé, cette
année, très tôt les préparatifs du
mois de ramadhan», a affirmé
le ministre, dans une allocution
lue en son nom par le directeur
de la régulation des marchés au
ministère du Commerce,
Ahmed Mokrani, vendredi soir.
Le ministre a aussi souligné, à
l’occasion de la célébration de
la Journée mondiale des droits
des consommateurs, sous le
slogan «L’intelligence artifi-
cielle équitable et responsable
au service des consomma-
teurs», la solidarité et la coordi-
nation gouvernementales qui se
sont concrétisées par une série
de réunions consultatives et de
commissions mixtes intermi-
nistérielles directement concer-
nées par l’approvisionnement,
le suivi et la régulation du mar-
ché. 

Le suivi quotidien des walis et
leur supervision des travaux
des commissions mixtes
locales ainsi que l’adoption
d’une approche participative
avec les commerçants, les arti-
sans, les opérateurs écono-
miques et les défenseurs des
consommateurs ont également
contribué à cette situation de
stabilité, selon M. Zitouni,
lequel a salué toutes les parties
qui ont contribué au bon dérou-
lement des opérations d’appro-
visionnement du marché à la
veille du mois de ramadhan.  
Il a, en outre, indiqué que «des
instructions fermes» ont été
données aux responsables du
secteur du commerce, en vue
de se mobiliser pour la protec-
tion du consommateur et de
l’économie nationale contre
toutes les pratiques commer-
ciales illégales, en accompa-
gnant les associations de pro-
tection du consommateur, au

regard de leur rôle important
dans la sensibilisation, l’orien-
tation et l’information.
Le ministre du Commerce a,
par ailleurs, rendu un hommage
aux bénévoles qui «consacrent
leur temps à la défense du
consommateur, à sa sécurité et
à sa sûreté». «L’efficacité des
bénévoles est une preuve de la
prospérité de la société, mais
aussi une affirmation que la
force du bien l’emporte sur le
mal dans la vie publique», a-t-il
indiqué. L’occasion a aussi été
de souligner le rôle de l’intelli-
gence artificielle dans l’organi-
sation des besoins de consom-
mation.  
Des experts ont d’ailleurs
expliqué l’importance de cette
technologie, qui est à même
d’aider les sociétés à dévelop-
per une modélisation prédictive
des comportements des
consommateurs.

Lilia Aït Akli

disPonibilité et Prix des Produits en ce début de ramadhan

le satisfecit de Zitouni

Au dernier sommet d’Addis Abeba le
mois dernier, cette succession du
Tchadien était au cœur des débats.

Dans les milieux diplomatiques, les profils
des candidatures sont examinés avec inté-
rêt, cherchant notamment un quelconque
avantage futur en cas de soutien probable.
Il n’est pas exclu, dans ces conjonctures
délicates sur les plans géopolitiques et éco-
nomiques, la résurgence de marchandages
et des calculs.
Après deux mandats à la tête de la Com-
mission de l’UA, Faki passera la main.
Mais à qui ? Si certains pensent que le can-
didat du Kenya est plus avantagé, car sou-
tenu par toute la zone de l’Afrique de l’Est,
d’autres croient plutôt qu’il a deux rivaux
de pays voisins, la Tanzanie et Madagascar.
Or, ces candidatures sont bousculées par
d’autres postulants de Guinée Bissau ou du
Nigéria. Il faut dire que la candidate du
Kenya avait mal digéré sa défaite lors du
dernier scrutin, défait au septième tour par
Faki. Cependant, ce qu’on incrimine le plus

dans cette histoire de succession ou d’élec-
tions, c’est le système électif préconisé
dans les statuts de l’organisation panafri-
caine. Le processus de sélection est telle-
ment complexe et lent qu’il retarde les
plans et les programmes établis.
Cette fois, et afin de s’assurer que les can-
didats sont choisis sur la base de leur méri-
te et non pas uniquement sur la base de
tractations entre États et régions, l’UA a
décidé de mettre en place un groupe de per-
sonnalités éminentes qui examinera les
candidatures et établira une liste de présé-
lection. Toutefois, à la fin de l’année 2023,
seules trois des cinq régions d’Afrique
avaient respecté le délai fixé pour la pré-
sentation d’un candidat pouvant faire partie
de ce panel de personnalités. Ce retard est
un mauvais signe. Néanmoins, les pays ont
jusqu’à mai 2024 pour présenter des candi-
dats. C’est pourquoi l’Algérie plaide pour
une révision de ce système. Le ministre des
Affaires étrangères, Ahmed Attaf, a propo-
sé la réforme de ce système, en affirmant

qu’il se repose sur trois convictions fonda-
mentales, qui permettent l’adoption d’une
approche «sélective» à grande échelle entre
les cinq régions. En clair, l’Algérie valori-
sera le consensus qui découlera des délibé-
rations dans le souci d’optimiser la perfor-
mance des dirigeants de l’UA.
Attaf a indiqué que «ce processus de sélec-
tion et d’élection a toujours consacré l’ap-
proche intégrative de notre organisation
continentale, une approche qui a mené les
pères fondateurs à placer, de manière spon-
tanée et successive, leur confiance en des
personnalités appartenant à la même région
voire au même pays».
Partant de ces convictions profondes, pour-
suit-il, l’Algérie a appelé à une approche
favorisant la concurrence en vue d’avoir le
meilleur et pour que l’accession des hauts
responsables à la tête de la Commission
africaine soit le fruit d’une acceptation
majoritaire par nos pays, et non celui des
diktats d’une région particulière.

Mohamed K.

elections des membres de la commission africaine

Alger refuse les diktats 
La succession dans un an de Moussa Faki Mahamat, le président de la Commission de l’Union
africaine, attise les convoitises de plusieurs candidats. La bataille s’annonce rude, serrée et déjà

des arrangements en coulisses et des négociations secrètes sont menés par les diplomates africains.

Des arrangements
en coulisses. 
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DANS le cadre de l’amélioration de la
prise en charge des complications des
malaises cardiaques, l’Institut national de
santé publique (INSP) a lancé un registre
régional des syndromes coronariens aigus
(SCA) pour Alger. La mise en place de ce
registre a pour principal objectif d’identi-
fier, dans les meilleurs délais, les malades
nécessitant une prise en charge urgente.
C’est ce qu’a affirmé le directeur général
de l’INSP, le Pr Abderrezak Bouamra, lors
de la journée d’information organisée à
l’occasion du lancement de ce registre.
Le président de la Société algérienne de
cardiologie, le Pr Brahim Kichou, a indi-
qué que ce registre va dévoiler les nou-
velles tendances sur l’incidence des mala-
dies cardiovasculaires et contribuera ainsi
à avoir un compte rendu précis de ce qui se
passe réellement sur le terrain. Cela va
permettre de se concentrer sur le diagnos-
tic des maillons faibles dans la chaîne de la
prise en charge des malades et d’éviter des
complications graves qui peuvent mener
au décès.
Pour sa part, le Dr Soraya Belamri, res-
ponsable du service des causes médicales
de décès à l’INSP, a affirmé que les mala-
dies cardiovasculaires constituent entre 18
et 20 % des causes médicales des décès,
d’où la nécessité de la mise en place de ce
registre. Pour sa part, le Pr Mohamed
Chettibi, chef du service cardiologie au
CHU de Beni Messous, a expliqué que le
SCA constitue un problème majeur de

santé publique et que c’est une maladie
aiguë causant une obstruction brutale et
rapide de l’artère du cœur. Il a souligné
que, dans ce cas, il serait vital de débou-
cher l’artère dans les six heures qui suivent
sinon le patient décédera. Il a tenu à préci-
ser que «la prise en charge rapide de ces
syndromes est essentielle pour limiter les
dommages au muscle cardiaque et amélio-
rer le pronostic des patients».
Il a rappelé, dans le même cadre, que la
Société algérienne de cardiologie a déjà
mis en place un registre national en 2015
dédié à la même pathologie, basé sur un
maillage des différents secteurs sanitaires
et différents hôpitaux à l’échelle nationale.
Ceci a permis d’avoir une réelle cartogra-
phie de ce qui se passait sur le terrain. 

RÉDUIRE LES DÉLAIS DE PRISE
EN CHARGE

Le constat est que même si le système de
santé dispose d’un réseau de soins assez
développé, avec des médecins généralistes
facilement accessibles et des centres d’ur-
gence présents dans la plupart des villes et
villages, ce réseau souffre d’un manque de
continuité entre les différents services,
notamment entre les urgences et les ser-
vices de cardiologie.
Ainsi, le délai de prise en charge des
patients victimes de SCA est supérieur
à 5 heures, alors qu’il devrait être inférieur

à 2 heures. Selon les données recueillies,
ce délai est dû à plusieurs facteurs, dont
des retards liés aux patients eux-mêmes,
qui peuvent ne pas consulter immédiate-
ment, mais également des retards liés au
système de soins. Il s’agit notamment des
problèmes de diagnostic dans les centres
d’urgence, un manque de prise en charge
thérapeutique par les urgentistes et des
transferts longs et inefficaces vers les
centres de cardiologie. 
Le Pr Chettibi a assuré que le retard de
prise en charge des SCA a des consé-
quences graves sur le pronostic des
patients, précisant que «plus le temps de
traitement est long, plus les cellules myo-
cardiques sont endommagées, ce qui peut
entraîner une insuffisance cardiaque, voire
la mort». Selon lui, le lancement de ce
nouveau registre à Alger contribuera à
évaluer l’incidence des SCA et la qualité
de leur prise en charge. 
Il a indiqué que l’utilisation de fichiers
informatisés selon des standards interna-
tionaux va permettre d’avoir des données
beaucoup plus fiables et d’auditer les ser-
vices concernés. Il s’agit de tous les ser-
vices de cardiologie dans l’Algérois mais
également les principaux centres d’urgen-
ce. «Nous sommes certains que ce registre
va permettre d’avoir des données fiables
qui vont nous permettre d’améliorer
davantage la prise en charge des patients»
a-t-il affirmé, annonçant que l’expérience
acquise à Alger sera ensuite diffusée dans

l’ensemble du territoire national. De son
côté, le Pr Djamel-Eddine Nibouche, chef
du service de cardiologie à l’hôpital Nafis-
sa-Hamoud (ex-Parnet), a mis en exergue
l’importance de la mise en place de ce
registre dans les perspectives d’établir une
véritable stratégie nationale pour une prise
en charge efficace des maladies cardiovas-
culaires. 
Il a insisté sur le fait que les maladies car-
diovasculaires représentent une véritable
menace pour la santé publique. 
Face à cette réalité, les données récoltées
grâce à la mise en place du registre sont
cruciales. Il a expliqué que «l’on ne peut
pas soigner une maladie sans savoir quel
est son incidence, ses causes, sa gravité, et
sans savoir comment elle a évolué»,
enchainant que «c’est seulement avec la
mise en place de ce type de registre que
l’on peut évidemment donner des réponses
qui sont importantes». 
Le Pr Nibouche a tenu à souligner que
pour la réussite de la mise en place de ce
registre, toutes les parties concernées
devraient travailler en synergie et faire
preuve d’une «volonté farouche». Il a
affirmé que c’est grâce à la conjugaison
des efforts de tous que l’INSP pourra, pour
la première fois, publier des chiffres
concordants et fiables qui puissent donner
l’évolution de cette maladie, un véritable
enjeu de santé publique à court, moyen et
long terme.

Sihem Bounabi

malaises cardiaques  

recueil de données pour perfectionner
la chaîne de soins

Ce sont là certaines disposi-
tions contenues dans le
nouveau projet de loi sur

la protection des personnes
âgées, proposé à l’Assemblée
populaire nationale à l’initiative
d’un groupe de parlementaires.
Les dispositions de ce texte pré-
voient une prise en charge en
faveur des parents et des peines
d’emprisonnement en cas
d’abandon.
Cette nouvelle proposition,
actuellement au niveau de la
Chambre basse du Parlement,
vise, selon ses initiateurs, à dur-
cir les sanctions contre les per-
sonnes qui abandonnent leurs
parents dans des centres d’héber-
gement pour personnes âgées,
comme elle reflète l’engagement
envers les valeurs morales et reli-
gieuses, encourage les valeurs
familiales et réduit l’injustice
sociale.
Les initiateurs de la nouvelle pro-
position ont souligné que l’objec-
tif est de modifier la loi n° 10-12
du 29 décembre 2010 relative à la
protection des personnes âgées,
qui oblige les enfants handicapés
à supporter notamment les
charges financières de prise en
charge de leurs parents.
Les mêmes députés estiment que
les droits humains des personnes
âgées obligent l’Etat à garantir à
ces dernières de vivre dans la
dignité et le respect, étant donné
que ce sont des parents qui ont

joué leur rôle en élevant et en
prenant soin de leurs enfants. Le
nouveau texte proposé oblige ces
derniers à assurer à leurs parents
une prise en charge adéquate et
ainsi réduire la charge qui pèse
sur l’Etat, au lieu de compter
entièrement sur le soutien de
celui-ci.
En conséquence, les porteurs de
l’initiative parlementaire esti-
ment que la mise en œuvre de ce
qui est stipulé dans la proposition
contribuera à l’avenir à réduire le
fardeau financier et économique
de l’Etat en rendant les enfants
plus responsables en prenant soin
de leurs parents, et en encoura-
geant les valeurs familiales, et ce
en imposant des sanctions
strictes aux personnes qui aban-
donnent leurs parents.
Il convient de souligner que la
place qu’occupe cette frange

dans la culture et les traditions de
la société algérienne est particu-
lière et confortée par un arsenal
juridique solide. Ainsi, l’Algérie
a consacré une loi spéciale à cette
catégorie, à savoir la loi 10-12 du
29 décembre 2010 relative à la
protection des personnes âgées,
qui a défini l’âge de cette frange
de 65 ans et plus, et érigé la pro-
tection et la préservation de la
dignité des personnes âgées en
obligation nationale dévolue à
l’Etat, aux collectivités locales et
au mouvement associatif.
La loi en question a défini, en
détail, les formes de la protection
sociale et sanitaire devant être
fournie aux personnes âgées, tout
en mettant en avant le droit des
personnes âgées à une vie norma-
le, entourées des membres de
leurs familles respectives, outre
l’obligation pour les institutions

de l’Etat de prendre en charge les
personnes âgées n’ayant pas de
liens familiaux, et ce à travers
l’accès à l’hébergement dans des
centres spécifiques et à l’assis-
tance sociale, sanitaire et psycho-
logique.
Dans son article 32, la loi punit
d’un emprisonnement de 6 à 18
mois, assorti d’une amende de 20
000 à 200 000 DA toute personne
qui n’assure pas la prise en char-
ge et la protection de ses ascen-
dants, lorsqu’elle dispose des
moyens suffisants pour le faire.
Le même article fait obligation
aux familles d’assurer une pro-
tection «avec respect, dévoue-
ment et considération» de leurs
ascendants. En vertu de cette loi,
les familles qui disposent de
moyens suffisants sont tenues de
prendre en charge leurs parents
chez elles. Toute personne qui
contreviendrait à ces dispositions
sera punie par la loi.
Concernant les familles ne dispo-
sant pas de «moyens suffisants»
et qui placent leurs ascendants
chez une famille d’accueil ou
dans un établissement spécialisé,
celles-ci sont obligées, en vertu
de cette loi, de participer aux
frais de la prise en charge au sein
de ces établissements si elles dis-
posent d’un «revenu suffisant».
Donc, toute personne disposant
d’un «revenu suffisant» mais
refusant de contribuer aux presta-
tions assurées par l’établissement

de prise en charge est exposée
aux mêmes peines.
Le même document fixe les
conditions d’accès des personnes
âgées aux structures et établisse-
ments d’accueil. Ainsi, l’article
25 stipule que les personnes
âgées «ne peuvent être admises
ou maintenues dans les établisse-
ments spécialisés ou structures
d’accueil qu’en cas de nécessité
ou d’absence de solution de sub-
stitution».
La même loi s’attaque aux per-
sonnes qui exploitent illégale-
ment la précarité de cette tranche
vulnérable de la société à des fins
d’enrichissement. Ainsi, l’article
33 condamne, sans autorisation
préalable des autorités, toute per-
sonne qui crée ou procède à des
modifications à la vocation d’un
établissement ou structure
accueillant les personnes âgées,
ou qui dirige ou exploite un éta-
blissement ou structure d’accueil
pour personnes âgées et fait obs-
tacle au contrôle exercé par les
agents habilités.
A cet effet, le projet de loi prévoit
un emprisonnement d’un an à
trois ans et une amende de 50 000
à 500 000 DA. Afin de mieux
organiser les établissements
d’accueil, des textes de loi sanc-
tionnent les agents de l’adminis-
tration et autres réseaux de trafic
qui accordent des avantages à des
indus bénéficiaires.

Lynda Louifi

des déPutés ProPosent un nouveau Projet de loi  

renforcer la protection des personnes âgées
Gare aux personnes qui abandonnent leurs parents ! Des dispositions pénales très sévères sont proposées à leur encontre,

dont des peines allant de 3 à 6 ans de prison ferme ainsi que des amendes atteignant 10 millions de centimes.

Des peines d’emprisonnement
en cas d’abandon.
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LA PROTECTION des données constitue
une priorité pour les autorités qui viennent
de lancer des missions de contrôle au
niveau des entreprises privées, l’objectif
étant d’examiner les différents procédés
des traitements des données à caractère
personnel, conformément à la loi. Dans cet
entretien, Djallal Bouabdallah, expert en
transformation digitale, revient sur cette
opération de contrôle lancée par l’Autorité
nationale de protection des données à
caractère personnel (ANPDP) et, surtout,
sur les différentes mesures à mettre en
place pour optimiser la protection des don-
nées personnelles, ainsi que le maintien de
la vigilance par les individus.

Le Jeune Indépendant : Selon vous, à
quel niveau les sociétés privées et
publiques se sont conformées à cette
loi entrée en vigueur le mois d’août
2023 ?

Djallal Bouabdallah : Il est complexe
d’évaluer avec précision le degré de
conformité des entreprises, tant publiques
que privées, vu la diversité et le nombre
considérable d’entités économiques dans
le pays. Cependant, il est important de sou-
ligner une prise de conscience croissante
au sein de la communauté d’affaires
concernant l’importance de cette législa-
tion. Cette sensibilisation s’accompagne
d’une reconnaissance des implications
significatives que peuvent entraîner le
non-respect et la non-conformité à cette
loi.
Les entreprises commencent à appréhen-
der l’ampleur des responsabilités qui leur
incombent et les potentielles répercussions

légales et financières en cas de dérogation
aux dispositions établies. Il est essentiel
que cet élan de conscience s’accompagne
d’actions concrètes et de stratégies d’im-
plémentation efficaces pour assurer une
adaptation et une conformité intégrales
aux exigences de la loi 18-07, renforçant
ainsi l’intégrité et la responsabilité au sein
de l’écosystème entrepreneurial algérien.

Ce processus de contrôle ne serait-il
pas un peu “précoce” ?

Absolument pas, considérer le processus
de contrôle comme «précoce» ne reflète
pas la réalité de la situation. La législation
en question est devenue effective le 10
août 2023, offrant ainsi aux entreprises une
période d’un an pour se mettre en confor-
mité, en plus des quatre années préalables
dédiées à la préparation. Cette fenêtre tem-
porelle a été conçue pour fournir suffisam-
ment de temps aux organisations de toutes
tailles pour comprendre, planifier et implé-
menter les changements nécessaires pour
répondre aux exigences de la loi.
Cependant, il est important de noter que
bien que cette période soit jugée adéquate,
l’approche adoptée pour le déploiement du
contrôle pourrait bénéficier d’une révision
stratégique. Personnellement, j’aurais pri-
vilégié une méthode plus inclusive, impli-
quant la mise en place de groupes de tra-
vail répartis sur l’ensemble du territoire
national.
Cette approche aurait non seulement faci-
lité un processus de contrôle plus systéma-
tique et étendu, mais elle aurait également
permis d’englober une gamme plus large
d’entités, au-delà des seules entreprises

privées morales. En adoptant une telle
stratégie, le processus de vérification
aurait gagné en efficacité, en couverture et
en équité, assurant ainsi une mise en œuvre
plus homogène et globale de la loi.

Mis à part le cadre juridique, quelles
sont, selon vous, les mesures devant
être mises en place pour garantir,
voire optimiser la protection des
données personnelles en Algérie ?

Pour optimiser la protection des données
personnelles en Algérie, une stratégie inté-
grée s’avère indispensable, allant bien au-
delà du cadre législatif. Cette approche
devrait inclure la sensibilisation et l’éduca-
tion des publics variés sur les enjeux de la
protection des données, le renforcement
des capacités techniques des acteurs impli-
qués via des formations spécialisées, et
l’investissement dans des infrastructures
technologiques avancées pour sécuriser les
données.
Il est également crucial d’établir des
cadres de gouvernance interne rigoureux
pour la gestion des données, complétés par
des audits réguliers pour garantir la
conformité. La coopération internationale
pour le partage des meilleures pratiques,
l’incitation à l’innovation technologique
locale et le développement de partenariats
public-privé enrichiront cette stratégie.
Ensemble, ces mesures créeront un éco-
système robuste pour la protection des
données personnelles, renforçant la
confiance et la sécurité numérique à tra-
vers le pays.

Comment rester vigilant quant à la

protection de ses données
personnelles ?

Pour maintenir une vigilance accrue en
matière de protection de ses données per-
sonnelles, il est primordial d’adopter une
approche proactive et informée. Cela
implique de se tenir au courant des pra-
tiques de sécurité de base, telles que l’uti-
lisation de mots de passe forts et uniques
pour chaque compte, l’activation de l’au-
thentification à deux facteurs lorsque cela
est possible (p. ex. mot de passe, numéro
d’identification personnel ou réponse à
une question secrète).
En sus de la mise à jour régulière des logi-
ciels pour bénéficier des dernières protec-
tions contre les menaces de sécurité. Il est
également essentiel d’être conscient des
permissions accordées aux applications et
services en ligne, en limitant l’accès à l’in-
formation personnelle et en surveillant
régulièrement les paramètres de confiden-
tialité. 
La prudence lors de la navigation sur Inter-
net, notamment en évitant les clics sur des
liens ou des pièces jointes douteuses et en
utilisant des connexions sécurisées, contri-
bue à prévenir les risques.
Enfin, il est conseillé de rester informé sur
les dernières tendances en matière de sécu-
rité des données et sur les pratiques recom-
mandées par les experts, afin d’anticiper et
de réagir efficacement aux éventuelles vio-
lations de données. Adopter ces comporte-
ments peut significativement renforcer la
protection des données personnelles face
aux menaces croissantes de l’ère numé-
rique.

Entretien réalisé par R. Boukhari

djallal bouabdallah, exPert en transformation digitale, au JEUNE INDÉPENDANT :

«Une stratégie intégrée est indispensable
pour la protection des données»

L’Autorité nationale de pro-
tection des données à
caractère personnel

(ANPDP) a entamé, à la fin de
février, sa première mission de
contrôle des personnes morales
relevant du secteur privé, en vue
de la constatation du traitement
des données personnelles, avant
de procéder ultérieurement au
contrôle des établissements
publics et des personnes phy-
siques. 
L’objectif est la constatation des
différents processus de traitement
adoptés par ces établissements, a
affirmé l’Autorité dans un com-
muniqué. 
Le contrôle au niveau des entre-
prises privées relevant du territoi-
re de la wilaya d’Alger constitue
une première étape, en attendant
la généralisation de cette opéra-
tion à l’ensemble des wilayas du
pays, est-il précisé de même
source. Cette opération intervient
en application des «dispositions
de la loi 18-07 du 10 juin 2018
relative à la protection des per-
sonnes physiques dans le traite-
ment des données à caractère per-
sonnel, notamment l’article 49

permettant à l’ANPDP de procé-
der aux investigations requises
par des constatations dans des
locaux et lieux où a eu lieu le
traitement des données à caractè-
re personnel».
Un accompagnement est assuré
pour les organismes publics et

privés par l’ANPDP, notamment
à travers l’organisation de tables
rondes.
Dans ce sens, le président de
l’ANPDP, Samir Bourhil, a affir-
mé que ces espaces d’échange
visent à sensibiliser et à accom-
pagner les organismes publics et

privés concernés par le traitement
des données à caractère person-
nel. Selon lui, cette initiative
s’inscrit dans le cadre de l’ap-
proche participative adoptée par
l’autorité nationale visant à pro-
téger les droits tant des personnes
impliquées dans ce traitement

que des responsables du traite-
ment. Il convient de noter qu’en
Algérie, les domaines qui traitent
le plus de données personnelles
incluent les institutions finan-
cières, qui collectent et traitent
des données sensibles telles que
les informations financières, les
transactions et les antécédents de
crédit des individus, ainsi que les
établissements de santé qui
exploitent des données médicales
confidentielles, telles que les
dossiers médicaux, les diagnos-
tics et les traitements des
patients.
Cela, en plus des entreprises
impliquées dans la gestion de
projets, lesquelles recueillent des
informations sur les employés,
les partenaires commerciaux et
d’autres parties prenantes pour la
réalisation des projets.
Ces secteurs sont parmi ceux qui
traitent une quantité significative
de données personnelles, d’où
l’importance cruciale de respec-
ter la législation sur la protection
des données pour garantir la
confidentialité et la sécurité des
informations des individus.

Rim Boukhari

elle a débuté ses missions de contrôle

l’Autorité de protection des données
passe à l’action

Après l’entrée en vigueur de la loi sur la protection des données à caractère personnel, au mois d’août 2023, place au travail
sur le terrain, puisque les entreprises ont un an pour se mettre en conformité avec la loi.

Place au travail
sur le terrain.
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rAmADAN, Ce mois De JeÛNe, De
piete et De sACriFiCe, FACe A lA

moNDiAlisAtioN DeVorANte

Par Cheikh Tahar Badaoui

J eûner, reste pour ceux là, acte de
pervers hypocrites qui manipulent
l’innocence des gens pour assouvir

leurs besoins de vautours. Sont accusés
également ceux qui soutiennent les
injustes, les usuriers, ceux qui dressent le
dos aux opprimés, aux orphelins, veuves
et  handicapés, donnent raison aux inso-
lents, encouragent la corruption, le hasard
et le désordre, ceux qui entravent la quié-
tude des gens et l’ordre public, ceux qui
causent des préjudices à l’environnement
et en général à la mère nature, ceux  qui ne
pensent qu’à émigrer, non pour une raison
dictée par le devoir et l’honneur, mais
contribuer plutôt à laisser la mère patrie et
enrichir la cruelle métropole. 
De même,  ceux qui se laissent entraîner
par le gain facile et optent pour des solu-
tions allant à l’encontre des intérêts de leur
pays et à l’encontre même de leurs ori-
gines, religieuses  soient- elles, linguis-
tiques, culturelles ou sociales et enfin ceux
qui ne se soucient point du devenir ni du
sort de leurs frères en Palestine, Irak, en
Afghanistan, aux Philippines, au Soudan,
en Tchétchénie etc., et partout ailleurs,  où
sont torturées par des guerres et révoltes
fratricides et en plus, par la maladie, la
famine, l’esclavage, l’ignorance, l’obscu-
rantisme, le racisme et par d’autres fléaux
ravageurs,  des âmes innocentes qui ne
cherchent qu’à vivre en hommes libres et
heureux. 
Peut-on concevoir et moins encore com-
prendre le langage de ceux qui de par leurs
convictions hybrides et disparates, pensent
que la meilleure façon d’adorer Dieu sur-
tout pendant le mois de Ramadan et donc
de voir leur jeûne validé, est de nuire à
leur propre pays, à dévaster les biens d’au-
trui, à violer sans scrupule, à égorger des
innocents, vieillards,  femmes et enfants.
C’est par conséquent leur propre religion,
religion satanique et c’est leur propre
jeûne,  le jeûne des démons. 
Ce sont les serviteurs de l’injustice et de la
terreur et les semeurs  de troubles,  là où
ils se meuvent, tels les cellules cancé-
reuses dans un corps sain. On ne saurait
guère jeûner en transgressant  par ailleurs
les limites dictées et imposées par Dieu.   
La tradition prophétique rapporte que

deux femmes,  jadis pieuses, furent châ-
tiées et sévèrement punies et englouties
par les flammes éternelles : l’une parce
qu’elle a causé la mort à une chatte, qu’el-
le enferma chez elle, sans lui donner à
boire ni manger, ni la laisser sortir et
voguer à sa guise ; l’autre, parce qu’elle
fût de son vivant source d’offense et de
tort vis-à-vis de ses voisins. Quel genre de
flammes accueilleraient ces jeûneurs de
diable, et quelle serait leur finalité d’ici-
bas si l’on comparait leurs infâmes actions
à l’égard de l’humanité, par rapport au fait
de causer mort à une chatte quand bien
même, d’une manière volontaire ? ? ?
Le jeûneur ressemble à un ange sous les
traits d’un être humain, il est souvent aux
yeux de Dieu plus préféré que l’ange, car
celui-ci, créé de la Lumière éternelle ne
subit guère l’oppression du moi, dont il
ignore totalement l’existence ; il est créé et
« programmé » par la Volonté Suprême
exclusivement pour l’adoration du Sei-
gneur. Cette suprématie de l’homme
croyant obéissant à son Créateur par rap-
port à l’ange résulte du fait que l’homme
lucide mène sans cesse,  une lutte contre
ses passions et les contradictions du «
monstre matière » et œuvre du fait de la
mission dont il est investi pour le bien être
de tous, d’ici-bas et dans l’Au-delà.

LE VERITABLE SENS DU JEÛNE
Le jeûneur ne peut par conséquent mentir,
soupçonner gratuitement les gens, espion-
ner ses frères au profit de l’ennemi, com-
ploter contre eux ou les tromper, comme il
ne peut s’enparer des biens des gens par
mensonge, malice et autres formes de tur-
pitudes.
Là est le véritable sens du jeûne dans son
aspect spirituel, qui consiste à raffermir la
foi et le sentiment de la présence de Dieu.
De cette façon là, le jeûneur aura concilié
dans cet  acte cultuel, ’abstinence de son
âme et sa purification des souillures et son
embellissement par les vertus et les
bonnes œuvres. Il ne cherche qu’à faire du
bien,  à prêter aide et assistance à  tout ce
qui en demande, sans distinction aucune et
sans contrepartie. C’est un ange,  mais
humain, qui fait du bien comme il respire. 

C’est à cela que fit allusion notre Véné-
ré Prophète, Salut Divin Sur Lui en disa«
Celui qui ne laisse pas de côté les paroles

mensongères pour nt : faux témoignage,
et continue à en user,  Dieu n’a point
besoin qu’il se prive de manger ou de
boire. ».  Le Saint Prophète ajoute en
insistant sur cette finalité : « Le jeûne n’est
pas de laisser la nourriture et la boisson,
mais de laisser le langage futile et les
paroles vulgaires. » Et le  Saint Coran
avant cela énonce : « Dieu n’accepte que
de la part des pieux. » (Sourate dite « La
Table servie » ou « Al Ma’idah » Verset
27).
L’abstinence de nourriture et de boisson
n’a jamais été le véritable but du jeûne
prescrit aux musulmans. Ce n’est qu’un
des aspects matériels derrière lesquels se
cache le véritable sens à savoir : astreindre
son âme à une discipline spirituelle et lui
inculquer les vertus de la patience. 
Grâce à l’acquisition de ces qualités, le
véritable croyant arrive à s’imprégner de
sincérité  et  à  fortifier sa volonté ; ce qui
lui permet d’affronter les aléas de la vie
avec tout ce que celui-ci comporte comme
penchants charnels et passions, comme
impulsions incitant à la haine, comme pro-
blèmes sociaux   et difficultés matérielles.  
La vertu de la patience est donc indispen-
sable à l’homme pour pouvoir surmonter
tous les obstacles face aux vicissitudes de
la vie et vivre ainsi en parfaite harmonie
avec lui-même, ses semblables, avec le
monde où il est le représentant de Dieu, et
avec son Seigneur, Gloire à Lui Seul. Il en
est ainsi  du sentiment de la présence de
Dieu, qui réchauffe les cœurs nobles, puri-
fie les âmes et illumine les esprits en se
tournant vers Lui, et  en s’appuyant sur sa
Majesté en toutes circonstances. 
C’est dans ce but que le jeûne a été impo-
sé par Dieu, durant le mois de Ramadan
qui fait partie des douze mois de l’année,
en des journées continues afin de donner
au croyant l’occasion de s’astreindre à la
patience et au sentiment d’être sous le
regard du Seigneur Maître des mondes. 
Dieu a fait en sorte que ce mois revienne
chaque année, honore par sa rotation équi-
librée et homogène des saisons différentes
pour que l’homme, là où il se trouve,
puisse revivifier son âme et compléter sa
formation et que ce qu’il a semé puisse
s’accroître au profit de tous.

Il incombe à l’homme en état de jeûne,
d’éviter au maximum, de gaspiller dans

les veillées du mois de Ramadan, ce qu’il
avait économisé le jour : c’est-à-dire en
s’adonnant excessivement aux plaisirs  de
manger, de boire, de cohabiter et d’oublier
qu’il est en période d’épreuves, dont le
succès dépend de son abnégation et de son
autodiscipline. Il doit faire en sorte que la
lumière qui avait illuminé son cœur, suite
à ses jours de jeûne et à son élévation spi-
rituelle, ne se dissipe pas dans les fins
fonds de ses passions et qu’il ne revienne
point à son égarement et aux mauvaises
actions de jadis.
A partir de là, pourra se concrétiser le des-
sein de Dieu dans le rôle du jeûne, en tant
qu’acte cultuel dans la vie de l’homme.
Dans cette même optique, le jeûne retrou-
vera sa véritable fonction qui est celle
d’un puissant stimulant des forces du bien
dans l’être humain. Grâce à ce type de
jeûne,  la piété gagne le cœur, l’âme se
purifie et l’esprit se moralise, faisant ainsi
de l’homme une source d’émanation de
bienfaits pour lui-même d’abord, pour ses
concitoyens et ensuite pour l’humanité
entière, donc un martyr du devoir et des
causes nobles. 
Il sera de ce fait tout près de l’assemblée
céleste des anges, et pourra recevoir avec
amour et aisance, les obligations et injonc-
tions divines qu’il met en pratique dans sa
vie active dont il pourra surmonter stoï-
quement tous les obstacles, grâce à sa
force de caractère inébranlable, à sa capa-
cité extraordinaire de résistance et d’endu-
rance, à une sincérité démunie de tout
désir d’ostentation et à une foi d’acier
qu’aucun doute ne peut entacher. Une fois
ces conditions réunies, la vie de l’homme
se trouvera remplie de bonheur  et de satis-
faction sur tous les horizons.
Ce qui nous mène à conclure que  toutes
les obligations islamiques y compris le
jeûne du mois de Ramadan, obéissent
toutes, au principe législatif général de
l’aisance. Loin de mettre les croyants dans
la difficulté, ces obligations ont pour fina-
lité de permettre de vivre dans la piété et la
vertu en purifiant leurs âmes,  de toutes les
scories de la vie matérielle. C’est égale-
ment le cas du jeûne bâti, quant à lui, sur
l’aisance, la facilité, le souci d’accomplis-
sement et de perfectionnement, sans
omettre l’exaltation de Dieu,  pour sa
bonne guidance et Ses bienfaits. 
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l e programme de travail élaboré par
l’Agence algérienne de promotion
de l’investissement (AAPI) portant

en particulier sur la numérisation, devrait
assurer transparence et attractivité auprès
des potentiels investisseurs porteurs de
projets économiquement viables, avait
souligné le wali d’Annaba, Abdelkader
Djellaoui, lors de l’inspection de plusieurs
projets.
Il est attendu, selon le chef de l’exécutif
local, l’exploitation de tout le foncier
industriel destiné à l’investissement pro-
ductif afin de lancer sur le terrain des pro-
jets structurants dans les secteurs, notam-
ment, de l’industrie et du tourisme.
Dans le cadre des décisions récemment
signifiées par le président de la Répu-
blique, M. Abdelmadjid Tebboune, au
cours d’un conseil des ministres, relatives
à la récupération du foncier industriel dis-
ponible dans le périmètre du complexe
d’El Hadjar, et son orientation vers l’in-
vestissement, plus de 200 hectares de fon-
cier industriel inexploités, situés à proxi-
mité de l’usine sidérurgique, ont été récu-
pérés. Cela représente une importante
opportunité pour concrétiser des projets
d’investissement structurants dans la
wilaya d’Annaba, d’autant qu’il s’agit de
terrains aménagés et raccordés aux diffé-
rents réseaux.
La wilaya d’Annaba a également pu, dans
ce même cadre, récupérer plus de 197 hec-
tares de foncier industriel non utilisé qui
seront orientés vers l’investissement pro-
ductif, sur des terrains situés dans les
zones industrielles et d’activités ayant déjà
fait l’opérations de viabilisation et de rac-
cordement aux réseaux (eau, assainisse-
ment, électricité), notamment la zone
industrielle Ain Essid, dans la commune

d’Ain Berda, qui s’étend sur une superficie
de 101 hectares.
La numérisation pour développer l’indus-
trie productive 
A la faveur des mécanismes mis en place
pour développer l’investissement, notam-
ment dans le secteur touristique, au pre-
mier rang desquels la numérisation,
l’orientation, l’accompagnement et l’en-
couragement des investisseurs, les cinq
zones d’expansion touristique (ZET) de la
wilaya d’Annaba sont prêtes à recevoir des

projets viables au plan économique.
Les cinq ZET en question, d’une superficie
totale de 2.435 hectares sont réparties sur
des localités surplombant la mer, en l’oc-
currence Oued Begrate, dans la commune
Seraïdi, la baie Ouest et Chetaïbi (commu-
ne éponyme), Sidi Salem (El Bouni) et la
Corniche, au chef-lieu de wilaya, ce qui
représente une importante réserve de fon-
cier à orienter vers l’investissement dans le
secteur du tourisme, dans une région qui
s’emploie, selon ses responsables, à ren-

forcer sa position en tant que destination
touristique.
Il convient de relever que la wilaya d’An-
naba compte déjà, dans ces ZET, 17 pro-
jets en cours de réalisation dans le secteur
du tourisme, dont des hôtels cinq étoiles,
des villages touristiques, des espaces de
loisirs familiaux et autres installations.
Parmi ces projets, cinq hôtels devraient
être réceptionnés avant la prochaine saison
estivale (2024).

R.R

ramadhan à m’sila

l’oasis d’el Allig favorite des jeûneurs

annaba

projets d’investissement dans les
secteurs de l’industrie et du tourisme

Dans le cadre de l’exploitation du foncier industriel devant être destiné à l’investissement, les services de la wilaya d’Annaba ont arrêté
un programme de relance et de lancement de plusieurs projets d’investissement structurants, générateurs de richesse et pourvoyeurs

d’emploi.

DEPUIS le début du mois de ramadhan, de nombreux
citoyens choisissent de passer le temps avant le moment
de l’iftar, dans l’oasis d’El Allig, située au sud de M’sila,
afin de profiter de la tranquillité  et du panorama excep-
tionnel offert par la région à ses visiteurs.  
En effet, cet endroit représente, durant toute l’année, une
attraction touristique pour les visiteurs de l’intérieur et de
l’extérieur du pays, elle devient, durant le mois de Ramad-
han, l’endroit favori de nombreux jeûneurs.
Passer le temps avant le moment de l’iftar, c’est bien, mais
le faire utilement, en profitant du panorama exceptionnel
offert par le village ancestral d’El Allig, tout en tâchant
d’en apprendre davantage sur l’histoire séculaire des
lieux, c’est mieux, semblent se dire les personnes rencon-
trées dans cette oasis, quelques heures avant l’appel à la
prière du Maghreb et la rupture du jeûne.
Cette oasis, trônant sur des hauteurs rocheuses entourées
de constructions traditionnelles, bâties selon une architec-
ture distinctive conservant encore cette touche ancienne
qui fait son charme, offre une image enchanteresse. 
Une image où se mêlent palmiers, maisons en « toub » de
couleur ocre et vergers verdoyants constituant une sorte de
panachage d’un attrait irrésistible.
La fontaine d’Ain Takouka, une vraie cerise sur le gâteau,
ajoute un surcroît de beauté à l’oasis, tout en constituant
une précieuse source d’eau potable et servant même à l’ar-
rosage des vergers qui font florès dans le voisinage.
Les jeûneurs se rendent volontiers dans cette oasis,
quelques heures avant l’Iftar en raison de la tranquillité
des lieux et de leur « époustouflante beauté », pour
reprendre les termes de Kamel Sedira, un retraité de la

ville de Bou Saada. 
« Nous venons dans cet endroit presque tous les jours,
dans l’après-midi, pour passer le temps avant la rupture du
jeûne et profiter de la beauté de ce musée à ciel ouvert »,
a-t-il indiqué. 
A côté, son compagnon, Mohamed Hadibi, ajoute que
l’autre raison de leur déplacement dans cette oasis réside
dans leur quête des bienfaits de la nature pour « échapper,
le temps d’un après-midi, à la pression de la ville, surtout
pendant les heures précédant l’Iftar où tout le monde est
pressé et pas toujours de bonne humeur ».
Un afflux important rappelant la nécessité de promouvoir
le potentiel touristique de la région
Avec l’afflux important de citoyens observé tous les après-
midis du mois sacré, certains habitants de la région profi-
tent de l’occasion pour montrer certaines de leurs qualifi-
cations et une partie de leur savoir-faire.
De nombreux jeunes gens s’adonnent, en effet, à la vente
de plantes aromatiques poussant à profusion sur l’oasis,
comme l’armoise blanche ou les grains d’anis, pendant
que d’autres se spécialisent dans la commercialisation
d’ustensiles traditionnels en poterie, à l’exemple de
Hakim. 
Rencontré dans le petit réduit qu’il s’est aménagé pour
vendre plats, pichets et autres éléments de décoration en
terre cuite, fabriqués dans l’oasis, Hakim  explique : « pro-
fiter de cet afflux pour promouvoir ses produits, mais éga-
lement le potentiel touristique de la région ».
El Allig « est un patrimoine vivant et diversifié et c’est
pour cela que les gens l’admirent et sont de plus en plus
nombreux à y venir, même si ce n’est que pour un petit

après-midi », souligne le jeune commerçant qui considère
que l’oasis qui l’a vu naître est un « précieux acquis dont
il faut prendre soin et promouvoir ».
Le mois sacré de Ramadhan étant également la période
des envies culinaires, quelque fois irrépressibles lorsque
d’appétissantes senteurs de mets épicés volent dans l’air,
certains jeunes de l’oasis, autoproclamés maîtres qu'eux,
proposent de la « Dobara Biskriya ».
Originaire des Ziban, comme son nom l’indique, la «
Dobara », un mélange de pois-chiches et de fèves dont la
sauce est généreusement épicée et pimentée, exhale des
effluves qui « obligent » les visiteurs à se faire servir plu-
sieurs parts dans des récipients en plastique à emporter.
Lorsque l’Iftar n’est plus très loin, les visiteurs sont égale-
ment attirés comme des aimants par l’odeur distinctive du
« Matloue » (galette au levain) tout chaud, et par l’assor-
timent de produits laitiers, à l’image des fromages tradi-
tionnels, de la « Klila » et du lait de brebis. 
Smaïl, un jeune expatrié, amateur de « Dobara » devant
l’Eternel, avoue venir « chaque jour dans l’oasis d’El
Allig, spécialement pour emporter quelques parts de (son)
plat préféré ». 
L’interlocuteur, précise, qu’il est surtout, « subjugué par la
façon dont le mets est préparé puis servi, avec une rapidi-
té inouïe et sans que la moindre épice ne soit oubliée ».
« C’est comme ça que je ressens le plaisir du Ramadhan,
et c’est comme ça, aussi, que je comprends pourquoi les
membres de la communauté algérienne à l’étranger sont
de plus en plus nombreux à préférer passer le Ramadhan
dans leur pays, l’Algérie » conclut le jeune SamÏl.

R.R
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zineddine bouchaâla anime une soirée à l’oPéra d'alger

sonorité constantinoise au rendez-vous
L'Opéra d'Alger Boualem Bessaih a résonné au son envoûtant de Zineddine Bouchaâla lors d'une soirée magique sous le thème « Dakhla

Ksentinia » (Entrée constantinoise), il y a deux jours. Les familles algéroises ont investi la salle, transformant l'atmosphère en une
véritable fête où la musique et les chants de l'artiste ont régné en maître.

A u cours de cette soirée consacrée à
la musique malouf, Zineddine
Bouchaâla a démontré son talent

polyvalent en naviguant avec une aisance
remarquable entre les nuances douces du
malouf et les envolées lyriques des chants
des Aïssaouas. Originaire de la ville des
ponts suspendus, l'artiste et sa troupe,
vêtus de tenues traditionnelles constanti-
noises, ont offert une performance magis-
trale digne d'un grand maître.
Leur interprétation de chants traditionnels
a conquis le cœur d'un public nombreux et
enthousiaste. Parmi les titres qu'il a inter-
prétés pour le plus grand bonheur de ses
fans figuraient « Bladi Ya Ksentina », «
Aardouni Zoudj Sbaya » et « Allah Allah
Allah », dans le genre m'dih.
Zineddine Bouchaâla a également su inno-
ver en introduisant des instruments de
musique dans le style aïssaoui, une initia-
tive audacieuse qui a enrichi la palette
sonore de la soirée. Cette performance a
permis à l'artiste de mettre en lumière la
diversité culturelle et musicale de l'Algé-
rie, suscitant l'admiration et l'émotion de
son public.
Au cours de la soirée, le chanteur a
brillamment mêlé la qacida El Faïchaouïa,
une pièce chère au cheikh Bejdoub, à un
style appelé Arrassi, offrant ainsi un
savant mélange de traditions musicales qui

a enchanté l'audience présente.
Dans cette ambiance conviviale, les spec-
tateurs, majoritairement des familles, ont

réagi avec enthousiasme aux prestations
de l'artiste, exprimant leur joie par des
youyous et des applaudissements chaleu-

reux. Certains se sont même levés pour
participer aux danses, prolongeant ainsi la
magie de la soirée jusqu'aux heures tar-
dives de la nuit.
Le public algérois aura l'occasion de
découvrir d'autres artistes tout au long du
mois sacré. Le 16 mars, un concert excep-
tionnel réunira la musique Andalouse et le
Châabi à l'Opéra d'Alger, avec la partici-
pation de Manal Gherbi, accompagnée par
le maître de la musique Chaabi, Abdelka-
der Chaou. Une fusion musicale promet-
teuse qui promet une soirée mémorable
pour les amateurs de musique traditionnel-
le.Les amateurs de malouf pourront égale-
ment savourer un spectacle intitulé « Rouh
Ennouffous », le 21 mars, présenté par
Abbas Righi, surnommé le rossignol du
rocher. En outre, le 26 mars, le chantre de
la musique kabyle Lounès Aït Menguellet
enchantera les passionnés de cette
musique et de poésie avec son répertoire
riche et varié.
Par ailleurs, l'Opéra d'Alger organise quo-
tidiennement des concours pour permettre
au public de gagner cinq billets pour assis-
ter aux soirées ramadhanesques. Cepen-
dant, il est important de noter que les
enfants âgés de moins de cinq ans ne sont
pas autorisés à entrer dans la salle, confor-
mément aux règlements en vigueur.

Meriem Djouder

4e festival du chant religieux destiné aux jeunes

120 troupes en lice
LA LIGUE d’animation du temps libre des
jeunes (ATLJ) organise la 4e édition du
Festival du chant religieux destiné aux
jeunes sous le slogan « durant le ramad-
han... Nous chantons pour la Palestine ».
C’est ce qu’a indiqué un communiqué reçu
par le Jeune Indépendant.
Placé sous le patronage du ministère de la
Jeunesse et des Sports et de la wilaya d'Al-
ger, le festival réunit plus de 120 troupes
de chants religieux, professionnelles et
amateurs, pour célébrer le talent et la spiri-
tualité. Deux catégories de compétition
sont ouvertes, à savoir, moins de 16 ans et
plus de 16 ans.
Les inscriptions et la première phase des
qualifications de la wilaya se dérouleront
dans les maisons de jeunes. Dix centres
ont été sélectionnés dans différentes com-
munes d'Alger pour accueillir les compéti-
tions et permettre aux 24 meilleures
troupes d'hymnes religieuses (12 par caté-
gorie) de se qualifier pour le premier

prime.
Les 24 troupes sélectionnées se produiront
ensuite lors de trois soirées ramada-
nesques, les 28, 29 et 30 mars, sur les
places publiques de Reghaïa, de la grande
poste et de Sidi Abdellah.
Un jury composé de professionnels de la
musique et de spécialistes de chant reli-
gieux aura la lourde tâche de choisir les 12
meilleures troupes qui se produiront, le 1er
avril prochain, lors du deuxième prime à la
salle Ibn Khaldoun.
Trois troupes finalistes par catégorie
seront ensuite sélectionnées pour animer
leïlat el-qadr, la nuit du 27e jour du ramad-
han, le 5 avril au Palais des expositions
(SAFEX). La cérémonie d'ouverture du
festival aura lieu le 16 mars prochain sur la
place publique de la commune de Rouiba.
Elle sera animée par les deux troupes lau-
réates de l'édition précédente, ainsi que par
la troupe de chants religieux de la capitale
en tant qu'invité d'honneur.

Selon les organisateurs, « cette édition se
distingue par la participation exceptionnel-
le des troupes scoutes de la wilaya d'Alger
de l'Association des Scouts musulmans
algériens (Asma) ainsi que des scouts
indépendants. Encadrés par des troupes

professionnelles, les participants bénéfi-
cieront d'un espace d'échange et d'appren-
tissage unique favorisant l'échange d'expé-
riences et le développement des compé-
tences artistiques.

Meriem D.

théâtre régional de tizi-ouzou

le one man show «Dz Dreams» ouvre le bal des
soirées du ramadhan

LE PUBLIC du Théâtre régional Kateb-
Yacine de Tizi-Ouzou (TRTO) était au
rendez-vous, jeudi dans la soirée, avec le
one man show « Dz Dreams » de Omar
Zaouidi, en ouverture du programme
d’animation tracé par cet établissement
culturel pour le mois sacré de ramadhan.
Pendant plus d’une heure de temps, le
comédien a enchanté le public avec sa
performance humoristique qui traite du

quotidien d’une large frange de la société,
la jeunesse, qui aspire à une vie meilleure
en faisant face à ses aléas quotidiens.
A travers l’histoire d’un jeune homme qui
au moment de contracter son mariage
découvre une erreur dans son état civil, et
pour qui commence alors une course
contre la montre pour la corriger, Zaouidi,
avec un humour incisif et constructif en
même temps, peint un tableau saisissant

sur la jeunesse et le contraste entre le rêve
et la réalité.
Vingt-trois spectacles, dont huit pour
enfants, sont au programme des soirées
du TRTO, qui s’étaleront jusqu’au 7 avril
prochain. Un concours pour enfants «
Liberté pour Palestine » sera, également,
organisé « en pensée et solidarité avec les
enfants et le peuple palestiniens qui
vivent une véritable tragédie depuis près

de 7 mois », a souligné le directeur de
l’établissement, Abderrahmane Zaaboubi.
Plusieurs autres animations et activités
artistiques, cinéma, musique et spectacles
pour enfants, sont organisées au niveau de
différents établissements culturels à tra-
vers la wilaya durant les soirées du
ramadhan.

R. C.
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football- ligue 1 mobilis (20e journée, acte2) : 

le CrB dit pratiquement adieu au
titre, la JsK n’y est plus du tout

Le CR Belouizdad s'est fait piéger à domicile par l'USM Alger (1-0), en match derby, disputé
vendredi soir au stade du 5-Juillet (Alger), pour le compte de la 20e journée de Ligue 1 Mobilis,
cédant par la même occasion sa deuxième place au classement général au CS Constantine, qui

de son côté a disposé assez facilement de la lanterne-rouge, l'US Souf (3-0).

U ne défaite infligée par le jeune
Abderrahmane Bacha (18e), et
qui sera probablement lourde de

conséquences pour le Chabab dans sa
course au titre, même s'il dispose encore
de trois matchs en retard, surtout que
l'actuel leader, le MC Alger, avait pris le
large la veille, en battant l'ASO Chlef (6-
3), creusant l'écart par la même occasion
à neuf points sur son nouveau Dauphin,
le CSC. Le Chabab, lui, est désormais
quatrième, avec 31 points, ex-aequo avec
le Paradou AC, ayant perdu lui aussi au
cours de cette 20e journée, sur le score de
deux buts à zéro, chez le mal-classé MC
Oran. Ce dernier réalise donc une bonne
affaire, en restant au contact de l'autre
sérieux candidat au maintien, l'ES Ben

Aknoun, qui un peu plus tôt dans l'après-
midi avait dominé le NC Magra (3-1), au
stade du 20-Août (Alger). Quoique, la
bonne affaire du jour reste probablement
celle de l'USM Alger, qui outre le presti-
ge de battre le champion sortant en aller
et retour, dans l'un des plus gros derbies
de la capitale, a réalisé une belle remon-
tée au classement général, en se hissant
seule à la sixième place du classement
général, avec 29 points, tout en ayant
deux matchs en retard. A l'inverse, rien
ne semble aller pour le mieux chez la JS
Kabylie, qui vient de concéder une nou-
velle défaite à domicile, cette fois contre
l'Entente de Sétif, sur le score d'un but à
zéro. Une réalisation précoce, signée de
l'inévitable Lahemri à la 21e minute de

jeu, et que les Canaris n'ont pas réussi à
surmonter, alors qu'ils disposaient de
soixante-dix minutes avant le coup de
sifflet final. Une incapacité qui reflète
toute la fébrilité de la JSK en cette
deuxième moitié de parcours. Les péripé-
ties de cette 20e journée se poursuivront
samedi, avec le déroulement des deux
derniers matchs inscrits à son program-
me, à savoir : MC El Bayadh - JS Saou-
ra, à partir de 15h30, et US Biskra - USM
Khenchela, à partir de 22h00. Des duels
entre clubs de milieu de tableau, mais qui
devraient quand même valoir le détour,
car chacun des quatre antagonistes nour-
rit l'ambition de remonter un peu plus au
classement, et pourquoi pas terminer la
saison à une place honorable.

escrime-couPe du monde 2024 (sabre féminin) : 

saoussen Boudiaf et Zohra Kehli
dans le tableau des 64

LES SABREUSES algériennes Saoussen
Boudiaf et Zohra kelhli se sont qualifiées
vendredi au Tableau des 64 de la Coupe
du Monde 2024 d’escrime qui se déroule
à Sint-Niklaas en Belgique. Saoussen
Boudiaf (30 ans) a enchaîné quatre vic-
toires et une défaite lors de la phase de
poules. Ella a battu la Française Lola
Tranquile (15-7) dans le tableau des 64
préliminaire. Sa coéquipière, Zohra

Kehli, a décroché trois victoires et une
seule défaite. 
L’Algérie a engagé cinq sabreuses dans
cette compétition : Abik Boungab (179e
au classement), Kaouthar Mohamed Bel-
kebir (129e), Benadouda Chaima (159e)
et Naila Benchagour (176e). Les Algé-
riennes devront prendre part dimanche
aux épreuves par équipes. Selon les orga-
nisateurs, 197 escrimeuses représentant

34 pays prennent part à cette Coupe du
monde de sabre (Individuel et par
équipes). Le mois de mars en cours verra
le déroulement de deux épreuves de
Grand Prix et six coupe du monde
seniors. Après la Coupe du Monde en
Belgique, les sabreuses algériennes pren-
dront part à plusieurs compétitions quali-
ficatives aux JO-2024.

infos-jeux africains 2023. . .
infos-jeux africains 2023. . . 
BOXE : 
chahira selmouni qualifiée au
2e tour. . . 
LA BOXEUSE algérienne Chahira Selmouni
s’est qualifiée vendredi soir au deuxième tour
des Jeux Africains actuellement en cours dans
la capitale ghanéenne, Accra, en battant aux
points l’Ethiopienne Charbo Genet Tsegaye,
dans un combat comptant pour la catégorie des
57 kg. Le combat fut globalement à sens
unique et l’algérienne a fini par l’emporter
assez facilement (5-0), par décision unanime
des juges. Deux autres pugilistes algériens sont
concernés par la compétition ce vendredi soir,
à savoir : Hichem Maouche et Abdel-Nacer
Benlaribi, respectivement chez les 57 kilos et
les 63.5 kilos (messieurs). Maouche sera oppo-
sé au Congolais Idriss Mwebe, alors que son
compatriote Benlaribi sera appelé à défier Tha-
biso Dlamini, d’Eswatini.

. . .  vendredi, l'algérie
toujours en 3e position au
classement provisoire avec 86
médailles
L'ALGÉRIE occupe toujours la 3e place au
tableau des médailles aux Jeux africains-2023
d'Accra au Ghana (8-23 mars 2024), après les
épreuves disputées jeudi dans le cadre de la 11e
journée. Selon le tableau publié par le comité
d'organisation des Jeux africains, la moisson de
la délégation sportive algérienne a atteint un
total de 86 médailles, (22 or, 28 argent et 36
bronze), juste à une médaille d'or du Nigéria,
2e au tableau des médailles avec un total de 62
breloques (23 or, 18 argent et 21 bronze).
L'Egypte caracole en tête, avec une impres-
sionnante moisson de 134 médailles (76 or, 31
argent et 27 bronze). L'Algérie participe avec
une délégation de 299 personnes dont 222 ath-
lètes aux Jeux africains d'Accra. Elle est repré-
sentée dans 18 disciplines dont quatre sont
qualificatives aux Jeux olympiques 2024 de
Paris (badminton, tennis, tennis de table et tri-
athlon).

HANDBALL, NATIONALE 1
(MESSIEURS) : 
le cht oran vers les play-offs
LE CHT ORAN a pratiquement assuré sa quali-
fication au tournoi de l’accession en cham-
pionnat d’Excellence B de handball (mes-
sieurs) au vu de sa copieuse domination sur le
groupe Ouest du championnat de Nationale 1.
Après 13 journées, cette formation de la capi-
tale de l’Ouest du pays a réalisé un parcours
sans faute, en s’offrant 12 victoires contre un
seul match nul, ce qui lui a permis de caracoler
en tête du classement de sa poule avec 17
points, devançant de sept unités le deuxième, le
CS Tlemcen. "Notre premier objectif a été réa-
lisé, en attendant le principal, celui de mener
l’équipe vers l’Excellence B. Ce ne sera pas
facile, mais nos joueurs sont animés d’une
grande détermination pour poursuivre sur cette
dynamique de bons résultats", a déclaré, jeudi,
à l’APS le président du CHTO, Sid Ahmed
Djendara.Tablant sur les joueurs du cru, ce
dirigeant sportif estime être en train de cueillir
les fruits de la stabilité, vu que l’effectif en
place est composé de joueurs passés par les
catégories jeunes de ce club fondé en 2015.
"Nous avons gardé pratiquement tout l’effectif
de la saison dernière, tout en récupérant quatre
autres joueurs issus de notre club mais qui sont
restés inactifs au cours de l’exercice dernier", a
encore expliqué le premier responsable de la
formation oranaise. Cette politique de stabilité
a également touché le staff technique, puisque
la direction du CHTO a, lors de l’intersaison,
renouvelé sa confiance à l’entraîneur Ali Bend-
jemil, le frère de l’ancienne vedette de la sélec-
tion nationale, Abdelkrim Bendjemil. La même
réussite marque aussi le parcours de l’équipe
des dames du CHTO, qui a déjà composté son
billet pour les play-offs en compagnie de
Haoua Saida du groupe Ouest du championnat
de Nationale 1.



SPORTS

le jeune indéPendant # 7844 du dimanche 17 mars 2024

11
equiPe nationale

les premiers convoqués actés, la
mission de petkovic est lancée !

Vladimir Petkovic a communiqué avant-hier en fin d’après-midi, la liste des joueurs concernés (ils sont 31) pour le prochain
rassemblement de l'équipe nationale qui débute demain, lundi. Une liste, comme prévu, qui comprend quelques modifications, de

nouvelles arrivées et le retour de certains joueurs.
PAR RABAH AZIZI.

V endredi, sans prévenir, la Fédéra-
tion algérienne de football (FAF)
a dévoilé la première liste des

joueurs appelés à travailler sous la direc-
tion de Vladimir Petkovic, le nouveau
sélectionneur national. Beaucoup d’an-
ciens cadres de l’ère Belmadi, c’est une
confirmation, manquent à l’appel.
Feghouli, Belaïli, Slimani, et d’autres par-
ticipants à la dernière désillusion de l’Al-
gérie à la CAN 2023, à l’instar du capitai-
ne Mahrez, ne seront finalement pas
inclus, et suivront de loin les prochains
matchs des « Fennecs » au nouveau tour-
noi des FIFA séries. Une révolution en vue
de la part de l’ancien de la « Nati » suisse
? Peut-être bien, ses choix, bien qu’auda-
cieux, semblent être des décisions
logiques, basées sur les performances
récentes des joueurs et leur âge. Ainsi, le
patron de l’attaque de l’équipe nationale,
Riyad Mahrez, ne sera pas, comme il le
souhaitait, convoqué lui aussi après sa
récente demande de retrait temporaire en
sélection. Pour rappel, l’ex star de Man-
chester City a récemment demandé au
nouveau sélectionneur qu'il ne devrait pas
être pris en compte pour le moment et qu'il
réfléchissait à son avenir international.
Même cas pour le buteur historique de
l’EN, Islam Slimani, qui lui aussi ne sera
pas de la partie mais pas pour les motifs
car l’intéressé venait juste de déclarer «
être toujours au service de l’E.N ». Parmi
les autres absents, Yasser Larouci et

Ahmed Touba, qui ne réintègrent pas le
groupe. Abdelkahar Kadri en fait aussi les
frais malgré sa bonne forme actuellement.
On notera également qu’aucun autre bina-
tional ne fera ses grands débuts, comme
Rayan Cherki encore zappé par Des-
champs. Dans cette liste fraîchement
dévoilée, trois nouveaux joueurs font leur
apparition : Rafik Guitane, l’ailier droit du
Grupo Desportivo Estoril-Praia (Portu-
gal), Monsef Bakrar l’attaquant de New
York City (USA), et le jeune Anis Hadj
Moussa du Vitesse Arnheim (Pays-Bas)
auxquels Petrovic a décidé d’offrir une
chance de décrochaer une place. Le retour
de Himad Abdelli, le talentueux meneur de
jeu du SCO d’Angers, de Jaouen Hadjam,
l’arrière gauche des Young Boys de Berne,
ainsi que celui d’Ahmed Kendouci, le
milieu de terrain de Ceramica Cleopatra,
sont à souligner dans cette liste et ne
constituent, relativement pas, des sur-
prises. La plus grande, inattendue même,
est celle de Yassine Benzia, l'attaquant du
Qarabag FK (Azerbaïdjan), qui fait égale-
ment son retour après une disparition des
radars (non convoqué depuis 2018 ! Après
une longue et très grave blessure suite à un
accident de moto … Parmi les belles sur-
prises, il faut inclure la convocation du
défenseur du CS Constantine, Mohamed
Amine Madani, qui rejoint le groupe et
vient compléter le trio des joueurs locaux
de cette liste, aux côtés du duo de l’USM
Alger, Oussama Benbot et Zinedine
Belaïd… Par ailleurs, les jeunes et pro-
metteurs Badreddine Bouanani et Bachir

Belloumi sont également leur retour. Il est
surtout important de noter le rappel de plu-
sieurs joueurs qui n'ont pas participé à la
dernière Coupe d'Afrique des Nations
(CAN). A l’image de Saïd Benrahma qui
retrouve sa place dans l'équipe après son
absence lors de la CAN. De même
qu’Amine Gouiri, blessé à l'époque du
tournoi continental, est de retour dans la
sélection, renforçant ainsi les options
offensives de l'équipe. Tandis que l’ex-star
d’El Khadra, Yacine Brahimi (18 buts et 7
passes décisives en 15 matchs cette saison
en Qatar-league), fait son grand come-

back, offrant à l'équipe une autre option
créative au milieu de terrain. Le staff tech-
nique, qui vient à peine de prendre ses
fonctions voir s’offrir une belle opportuni-
té avec les matchs amicaux (Fifa Series)
de cette semaine pour se faire une meilleu-
re idée concernant le groupe sur lequel il
comptera pour les échéances officielles
qui l’attendent. Une revue d’effectifs qui
tombe donc à pic. En espérant le meilleur
pour l’E.N !

R.A

classement féminin fifa

l’Algérie reste à la 84e place mondiale
LA SÉLECTION algérienne féminine de
football s’est maintenue à la 84e place au
classement mondial du mois de mars de la
Fédération internationale (FIFA), dévoilé
par l’instance vendredi, et dominé par les
Championnes du monde espagnoles. Sur
le plan continental, l’Algérie (1264.25 pts)
occupe toujours la 12e position, devancée
par le Nigeria (36e mondial), l’Afrique du
Sud (51e), le Ghana (64e), la Zambie
(65e), le Cameroun (67e), la Côte d’Ivoire
(71e), la Tunisie (78e), le Mali (81e), la
Guinée-équatoriale (82e), et le Sénégal
(83e). 
Pour rappel, la sélection algérienne fémi-
nine reste sur une brillante qualification

pour la phase finale de la prochaine Coupe
d’Afrique des nations CAN-2024, en bat-
tant en aller et retour le Burundi : 5-1 puis
1-0. Les deux manches se sont jouées au
stade olympique du 5-juillet d’Alger. 
Les « Vertes » signent leur retour sur le
plan continental, après leur absence lors
des deux dernières éditions. Dans le haut
du classement, l’Espagne (1re) creuse
l’écart sur son premier poursuivant, dont
l’identité a changé par rapport à décembre
dernier puisque c’est l’Angleterre (2e, +2)
qui est le nouveau dauphin. Battue en fina-
le de la Ligue des Nations de l’UEFA par
les Espagnoles, la France (3e) conserve sa
place dans le trio de tête de la hiérarchie

mondiale. Si les Etats-Unis (4e, -2) ont
remporté ? leur compétition continentale,
les Stars and Stripes chutent du podium,
payant au prix fort leur faux pas face au
Mexique en phase de groupes (2-0). L’Al-
lemagne (5e, +1) s’invite dans le Top 5,
tandis que le Brésil (10e, +1) réintègre un
club des 10 complété par la Suède (6e, -1),
le Japon (7e, +1), les Pays-Bas (8e, -1) et
le Canada (9e, +1). La Zambie, Porto
Rico, le Kosovo et les Iles Salomon
obtiennent leur meilleur total de points.
L’Espagne, le Salvador, le Ne?pal, le
Liban, la Tanzanie et l’Arabie saoudite en
font autant. Enfin, l’Irak (172e) est la nou-
velle venue dans la hiérarchie mondiale ce

qui porte à 193 le nombre de sélections
figurant dans ce Classement Mondial
féminin. 
C’est un nouveau record qui pourrait être
encore battu en juin prochain avec six
autres équipes qui ne sont qu’à un match
officiel de le rejoindre, à savoir le Tchad,
Djibouti, l’Erythrée, Gibraltar, la Libye et
le Soudan. Au total, 126 rencontres inter-
nationales ont eu lieu durant cette période
et presque autant de changements au der-
nier Classement Mondial féminin FIFA
sont à noter. Le prochain Classement
Mondial féminin FIFA sera publié le 14
juin 2024.

tottenham en Passe de s'arracher la sensation du chamPionnat belge

les spurs craquent pour le crack mohammed Amoura
SUITE à au départ d'Harry Kane, Tottenham a perdu son
buteur prolifique. Si Heung-min Son parvient à enchaîner
les buts, le club anglais souhaite miser sur l'avenir avec un
attaquant algérien. Actuellement 5e de la Premier League,
Tottenham est encore en course pour se qualifier en Ligue
des Champions. Cette saison, pour la première fois depuis
l'exercice 2009/2010, les Spurs ne disputent pas de Coupe
d'Europe. Ange Postecoglou réalise un très bon travail
pour permettre à Tottenham de ne pas se faire trop distan-
cer par des clubs ambitieux comme Aston Villa, Newcast-
le ou Brighton. Néanmoins, les dirigeants anglais aime-
raient retrouver un attaquant efficace. Il s'agit de l'un des

postes qui a été plébiscité pour être renforcé lors du pro-
chain Mercato estival. C'est pourquoi le média anglais
Team Talk avance que Mohammed Amoura plaît énormé-
ment aux Spurs. L'attaquant algérien réalise une superbe
saison en Belgique avec l'Union Saint-Gilloise. Le joueur
de 23 ans a déjà inscrit 17 buts en championnat et com-
mence à devenir incontournable avec les Fennecs. Après
deux saisons passées au FC Lugano, en Suisse, Moham-
med Amoura a tenté l'expérience en Jupiler Pro League.
Et visiblement, c'est une réussite puisque les Apaches sont
actuellement les premiers du championnat belge et le natif
de Taher est le deuxième meilleur buteur en Belgique,

avec 17 réalisations, juste derrière Ahoueke Steeve Kévin
Denkey, buteur à 22 reprises avec le Cercle Bruges.
Mohammed Amoura est sous contrat jusqu'en juin 2027
avec l'Union Saint-Gilloise. Évalué à seulement 10 mil-
lions d'euros sur le site spécialisé Transfermarkt, il sera
assurément l'un des joueurs les plus convoités du marché
des transferts. Pour le moment, Tottenham semble avoir
une longueur d'avance dans le dossier. Une qualification
en Ligue des Champions permettrait encore plus facile-
ment aux Spurs de convaincre Mohammed Amoura de
tenter une nouvelle expérience, en Premier League.

InFoot01.Com
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l’ Europe a perdu la bataille ducloud. Elle espère encores’extraire de la mêlée surcelle des données et de la data econo-my. Pour y parvenir, la Commission adéfini une stratégie européenne pourles données. L’ambition : la créationd’un marché unique des données.Dans ce cadre, l’Europe encourage lesentreprises des grands secteurs(banque, automobile, agriculture…) àorganiser la construction d’espaces dedonnées. Ce projet est sur de bons railsdans le domaine des médias.Distribution de data products enEuropeUne alliance de 43 organisations dessecteurs des Médias et de la Tech à tra-vers l'Europe ambitionne ainsi deconcevoir le Media Data Space. Parmiles participants figurent, entre autres,l'AFP, France Télévisions et l’InstitutNational de l’Audiovisuel.La construction d’un espace de don-nées, destiné à faciliter les échanges età garantir la confiance, nécessite desbriques technologiques. C’est l’éditeurDawex qui a été choisi pour apporter lecomposant central de l’exchange duTEMS (Trusted European Media DataSpace).L’entreprise est déjà impliquée dansplusieurs projets européens d’espacede données, avec le Agdatahub réunis-sant l’agriculture et l’agroalimentaire,mais aussi la Space Data Marketplacesur les données spatiales.Grâce à la solution de Data Exchange, leTEMS et ses membres souhaitent doncmettre en commun leurs données. Plusprécisément, il s’agit pour les groupesde média de distribuer et partager des

data products.La donnée clé de l'adoption de l'IAL’espace de données bénéficie du sou-tien du Programme pour une Europenumérique de la Commission euro-péenne. Il fédère des organisations de14 pays de l’UE et doit contribuer au

développement économique des éco-systèmes médias locaux et régionaux.La circulation de données au sein dusecteur vise à alimenter de nouveauxservices permettant de traiter des pro-blématiques sectorielles, comme lalutte contre la désinformation et l’ana-lyse d’audience, mais aussi à favoriser

l’adoption de l’IA.Le consortium TEMS entend pour cela“fournir à tout acteur des médias inté-ressé un accès libre à un espace de don-nées commun. Et ce pour aider à latransformation numérique et amélio-rer la compétitivité de l’industrie euro-péenne des médias.”

TECH

economie de la donnée :
les médias du TEMS signent avec Dawex

Déjà fournisseur de la plateforme de données de l’agriculture et du Data Space, l’éditeur Dawex équipera
43 acteurs européens des médias d’une technologie d’échange de données. La finalité : faciliter la circulation

des données dans le secteur.

Microsoft vient de publier la dernièremise à jour annuelle de son systèmed'exploitation Windows. Technique-ment, il s'agit de la mise en disponibili-té générale de la mise à jour Windows11 2023 (également connue sous lenom de Windows 11, version 23H2).Dans un billet de blog, John Cable, VP deMicrosoft décrit la nouvelle versioncomme suit : "Nous proposons unnombre limité de nouvelles caractéris-tiques et de nouvelles fonctionnalitéspour une mise à jour familière, rapideet fiable".Pour ceux qui ne parlent pas leMicrosoft, permettez-moi de traduire.Cette mise à jour est extrêmementmineure, en termes d'impact sur votrePC. Si vous utilisez la version de Win-dows 11 de l'année dernière (version22H2), celle-ci arrivera sous la formed'un petit paquet qui active une poi-gnée de nouvelles fonctionnalités,incrémente le numéro de build, puis seferme.En ce qui concerne les fichiers princi-paux du système d'exploitation, il n'y aaucune différence entre les versions2022 et 2023. Si vous utilisez toujoursla version originale 2021 de Windows11, l'installation sera nettement plusintrusive et nécessitera une configura-tion complète de Windows, ce qui pour-rait prendre une heure ou plus.

Que peut faire Windows Copilotpour vous ?La plupart des nouvelles fonctionnali-tés activées par la nouvelle mise à jouront déjà été publiées et sont égalementdisponibles pour la version 22H2. Celleque Microsoft met le plus en avant estWindows Copilot, qui ajoute une inviteAI dans une barre latérale sur le côtédroit de l'écran Windows.Les nouvelles fonctionnalités ne sontpas vraiment révolutionnaires. L'appli-cation Chat a été rebaptisée MicrosoftTeams (gratuite) et est désormais épin-glée par défaut dans la barre destâches. Microsoft promet qu'elle offrira"une mini expérience de communica-tion qui permet de discuter, d'appeler,de se réunir et de créer un espace pourles groupes communautaires afin de serassembler, de s'organiser et de parta-ger des idées en un clic ou deux".En outre, une demi-douzaine d'applica-tions incluses dans Windows 11 bénéfi-cient d'une nouvelle étiquette "Systè-me" dans le menu "Toutes les applica-tions". Elles ont également leur proprepage dans Paramètres > Système >Composants du système. La liste com-prend l'application Microsoft Storeainsi que Game Bar et Phone Link. Etoui, ce changement extrêmementmineur fait l'objet d'un paragrapheentier dans le billet de blog annonçantcette "mise à jour simplifiée", ce qui

souligne à quel point la mise à jour2023 de Windows 11 est anodine.Retour aux bases des mises à jourWindowsAvec cette dernière version, Microsoft apratiquement bouclé la boucle de sastratégie de mise à jour de Windows.En 2015, avec le lancement de Win-dows 10, l'entreprise a donné le coupd'envoi de l'ère "Windows en tant queservice". Cela s'est finalement transfor-mé en un travail épuisant de mises àjour de fonctionnalités deux fois par an,qui agaçait les clients et surchargeaitles ingénieurs. L'ampoule s'est finale-ment allumée à Redmond après que lamise à jour de septembre 2018 ait étélivrée avec un bug qui a supprimé lesdonnées des clients. Oups.Quoi qu'il en soit, la plupart des per-sonnes impliquées dans ces décisionssont parties depuis longtemps deMicrosoft. Et la société s'est apparem-ment repliée sur l'ancienne approched'une nouvelle version de Windowstous les trois ans. Cela signifie que Win-dows 11 est sur la voie d'une retraiteanticipée et que Windows 12 arrivedans quelques mois.Windows as a Service s'est transformé en Microsoft as a ServiceLa bonne nouvelle, c'est que toutes cesmises à jour et nouvelles versions sontgratuites.Il fut un temps où Microsoft faisaitpayer pour les mises à niveau de Win-dows. Ce n'est plus le cas. Aujourd'hui,la division Windows de Microsoft tireses revenus en vendant des licencesOEM à des entreprises telles que HP,

Dell et Lenovo. Celles-ci installent àleur tour la dernière version de Win-dows sur les PC qu'elles vendent auxparticuliers et aux entreprises dumonde entier, puis Microsoft perçoitdes revenus supplémentaires de cettebase installée en vendant des servicestels que Microsoft 365 et Xbox Live.En d'autres termes, Windows as a Ser-vice s'est transformé en un serviceMicrosoft. Windows as a Service s'esttransformé en Microsoft as a Service.Les administrateurs d'entreprise dis-posent d'un long menu de services desécurité et de productivité parmi les-quels ils peuvent choisir. Les particu-liers et les petites entreprises peuventpayer un supplément pour le stockagedans le cloud dans OneDrive.Si vous n'aimez pas ça, prenez unMacVous pouvez bénéficier d'une périoded'essai gratuite d'un mois pour Micro-soft 365, puis payer 99 euros par anpour un abonnement comprenant cinqlicences. Si vous êtes connecté avec uncompte local, vous serez invité à passerà un compte Microsoft gratuit. Vousverrez ces offres sous forme defenêtres contextuelles et de notifica-tions lorsque vous mettrez à jour votresystème d'exploitation, une évolutionqui fait trembler certains utilisateursde longue date de Windows.En réalité, Microsoft a réussi à transfor-mer son système d'exploitation phareen un logiciel ennuyeux qui ne fait quefonctionner correctement. Mais quicomprend également des liens vers sesservices en ligne très rentables. Si vousn'aimez pas ça, prenez un Mac.

Windows 11 23H2 n'a rien d'excitant, et c'estexactement pour ça que vous allez follementl'aimer
Technologie : Microsoft vient de publier la nouvelle version la plus ennuyeuse de
l'histoire de Windows, pourtant vieille de plus de 30 ans. Et c'est très bien ainsi.
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l orsque la 5G est combinée à l'in-telligence artificielle et à la réali-té augmentée, le résultat peutêtre un puissant coup de poing pourl'innovation, à la fois sur le plan tech-nique que commercial. Au point quelors de la conception de systèmes oud'architectures, la puissance de l'IA surla 5G - ou de la 5G pour faire de l'IA - nepeut être ignorée, soulignent lesexperts de l'industrie.Tout d'abord, il y a ce que la 5G peutfaire pour l'IA."La montée en puissance de l'IA pourqu'elle atteigne son plein potentiel n'estpas une entreprise triviale. Pour y par-venir, il est impératif que le traitementde l'IA soit distribué intelligemmententre le cloud et le edge computing",écrit Taesang Yoo, directeur de la tech-nologie chez Qualcomm, dans un récentbillet de blog. "C'est pourquoi nous pen-sons que l'avenir de l'IA est hybride. Lescalculs de l'IA doivent être répartis làoù il faut et quand il le faut, afin de four-nir de bonnes expériences et et d'assu-rer une utilisation efficace des res-sources."Ensuite, il y a ce que l'IA peut fairepour la 5G.Les technologies d'IA serviront à "dyna-miser les cas d'utilisation de la 5G et àamplifier les capacités de la 5G pouroffrir une latence ultra-faible, un débitrapide et une prise en charge massivedes appareils", déclare Will Townsend,vice-président et analyste principalchez Moor Insights & Strategy. "L'IA a lepotentiel d'améliorer les postures desécurité, les résultats commerciaux et larésilience du réseau. Le edge computingpeut fournir des analyses sur les don-nées produites par des objets en mou-vement pour une prise de décision entemps réel."Une relation symbiotique entre la 5Get l'IAIl s'agit donc d'une relation symbio-tique entre la 5G et l'IA. Quoi qu'il ensoit, cela signifie de nouveaux cas d'uti-lisation intéressants.À mesure que l'IA se développe, "le coûtde la connectivité continue de baisser",déclare Olu Adegoke, directeur chezInfosys Consulting. "L'architecture dis-tribuée de la 5G, les capacités de calculen bordure de réseau et les capacités deréseau privé permettent des cas d'utili-sation ultra-fiables et à faible latence.""Comme un enfant qui entre dans unmagasin de Lego et laisse libre coursà son imagination"Mais l'incidence de l'IA sur la 5G estbien plus qu'une simple avancée tech-nique. La convergence de la 5G et de l'IA"n'est pas seulement une question devitesse. C'est la première fois que nousvoyons le haut débit mobile répondreaux exigences des activités de la pro-chaine génération", déclare AnthonyGoonetilleke, président d'Amdocs. "Dela réalité étendue à la réalité augmentéeen passant par l'IA générative, l'exploi-tation de cette base de connectivitéouvre la voie à des expériences trans-formatrices. Lorsque ces technologiesconvergent, comme l'IA accédant à laconnectivité pour redéfinir les voituresconnectées, cela génère de nouvellespossibilités."L'intégration du haut débit, du edgecomputing et du cloud hybride, ainsique des catalyseurs d'innovation tels

que l'eSIM, "forme un canevas dyna-mique permettant de créer leurs solu-tions imaginatives", ajoute M. Goone-tilleke. "Je vois ces technologies commeun enfant qui entre dans un magasin deLego et laisse libre cours à son imagina-tion".La puissance de la 5G repose essentiel-lement sur sa capacité à accumuler devastes quantités de données provenantd'une multitude d'appareils connectés,explique Marc Rohleder, vice-présidentde la stratégie chez Boldyn Networks.Combinée aux capacités d'analyse desdonnées de l'IA, "la 5G ouvre la voie àdes applications basées sur les données,allant de la maximisation de l'efficacitédes processus de fabrication aux villesconnectées qui optimisent la vie urbai-ne"."La migration de l'intelligence desappareils vers une infrastructurecloud distribuée"L'augmentation de la proximité et laréduction de la latence aller-retour ausein des réseaux "permettent la migra-tion de l'intelligence des appareils versune infrastructure cloud distribuée etréduisent considérablement les coûtsd'exploitation", explique Olu Adegoke.Dans le même temps, l'expérience del'utilisateur peut être considérablementaméliorée, en particulier pour des casd'utilisation tels que la réalité augmen-tée et le streaming, ajoute-t-il."Alors que la 5G peut transmettre desinformations rapidement et avec unefaible latence, l'IA minimise la com-plexité opérationnelle en utilisant desalgorithmes efficaces pour automatiserun large éventail de processus. Celasignifie plus de rapidité, d'efficacité etde réduction des coûts", déclare SamerTikoo, directeur général de GlobalLogic,une société du groupe Hitachi. "Le edgecomputing apporte l'informatique aupoint de création et de consommationdes données, plutôt que de déplacer lesdonnées elles-mêmes. Cela signifie qu'iln'y a pas de transfert des données, cequi accroît la sécurité et la sûreté."Le concept d'informatique élastiquedevient ainsi une réalité, explique M.Tikoo. "Lorsque vous exploitez unréseau dans un cloud et que vous dispo-sez d'une certaine flexibilité en termesde puissance de calcul, vous avez la pos-sibilité de répondre plus rapidement au

marché et de ne pas risquer d'être à latraîne".La combinaison de la 5G et de l'IA setraduit par de plus grandes possibilitésd'innovation - et par des applicationstrès intéressantes. Le déploiement d'ap-plications d'IA à la périphérie du réseaugrâce à la 5G "offre des possibilités dansdes secteurs tels que la fabrication, lesmédias, la logistique, entre autres",explique M. Tikoo. Voici quelquesexemples cités :
1. 5G, IA et drones"La 5G permet aux drones d'être pilotésau-delà de la ligne de mire visible avecdes stations de contrôle à distance et unpilotage basé sur la réalité augmentéepour des opérations de sauvetage parexemple, de l'imagerie thermique, ouencore des inspections aériennes",déclare Adegoke.2. 5G, IA et chirurgie ou extractionminièreUn autre exemple, poursuit M. Adegoke,est l'application de la réalité augmentée"en conjonction avec des réseaux 5Gultra-fiables et à faible latence. Cela per-met de pratiquer de la chirurgie et dessoins aux patients à distance, mais ausside la construction de précision ou enco-re de l'exploitation minière".3. 5G, IA et sports et divertissementsLa puissance de la convergence de la 5Get des technologies d'IA peut égalementfaire la différence dans des domainesplus amusants que l'exploitation miniè-re et la chirurgie. "Dans le domaine del'innovation 5G, les lieux de sport et dedivertissement connaissent une révolu-tion", déclare Rohleder de Boldyn Net-works."Les fans ne veulent plus être desimples observateurs, mais des partici-pants actifs. Le mélange de réalité aug-mentée et de superposition d'informa-tions en temps réel ne se contente pasd'améliorer l'expérience des suppor-ters, il l'élève à une toute nouvelledimension d'immersion et d'excita-tion."Les flux vidéo en temps réel des artistes"entraînent le public dans un tourbillond'images et de sons, offrant des vuespanoramiques à 360 degrés", expliqueM. Rohleder. "Chaque siège devient lemeilleur de la salle de spectacle, quel

que soit l'endroit où se trouvent lesspectateurs".4. 5G, IA et jumeaux numériquesLa 5G avec le edge computing multi-accès (MEC) permet également "descapacités de jumeaux numériques (digi-tal twin) pour des applications tellesque les éoliennes", poursuit Adegoke.Cela permet "des actes de formation, dela maintenance prédictive, et la résolu-tion de problèmes tout en filtrant la plu-part des données à la périphérie duréseau sans inonder l'entreprise dedonnées insignifiantes", souligne-t-il.5. 5G, IA et fabrication ou exploitation minière autonomesSelon M. Townsend, ces cas d'usage sont"d'excellents exemples de la capacité dela 5G à améliorer l'efficacité et à assurerla sécurité des employés grâce à l'auto-matisation".Plus généralement, le découpage duréseau (network slicing) rendu possiblepar les déploiements de réseaux publicset privés autonomes de la 5G (mariantle cœur de la 5G et le RAN) "débloquerades cas d'utilisation innovants en adap-tant la latence et le débit à des chargesde travail et à des applications spéci-fiques."6. 5G, IA, et conduite autonome"Nous travaillons sur des algorithmesd'IA qui détectent les humains, les voi-tures et d'autres objets sur la route afinde développer des systèmes d'évite-ment des collisions qui rendent laconduite autonome plus sûre", déclareTikoo. "C'est un parfait exemple de l'ex-ploitation de l'Edge Compute 5G multi-accès, où vous avez besoin de puissancede calcul à la périphérie et de prendredes décisions en temps réel dans unenvironnement à faible latence."
7. 5G, IA et processus de fabricationconnecté"La combinaison de la vision par ordi-nateur, de l'edge compute et de l'IAaméliore la détection des défauts, laproductivité et la sécurité des tra-vailleurs", explique Tikoo. "Les usiness'appuient sur des caméras haute fidéli-té pour transmettre en continu et entoute sécurité des données vidéo à unenvironnement MEC 5G en vue d'uneanalyse plus poussée à l'aide de l'IA/MLet d'un retour d'information en tempsréel sur une ligne de production. Celapermet d'apporter des correctionsrapides, d'améliorer la qualité et de ren-forcer la productivité."8. 5G, IA et éducation"Un exemple frappant est en train derévolutionner l'éducation. Imaginez desétudiants en médecine immergés dansdes environnements VR complets,vivant des opérations chirurgicalescomme s'ils étaient réellement pré-sents", explique M. Goonetilleke."Cela redéfinit le paysage de l'appren-tissage. Des pionniers de l'industrie commeApple sont sur le point de rendre cesexpériences faciles. En outre, dans ledomaine des soins de santé, les opéra-tions chirurgicales à distance guidéespar des experts, la vision par ordinateuren temps réel pour des services person-nalisés, l'assistance sur le terrain assis-tée par AR et le contrôle qualité auto-matisé dans la fabrication illustrent lepotentiel de transformation de la 5G."

IA et 5G : 8 cas d'usage qui repoussent les limites de l'innovation

Technologie : Nous sommes dans un monde très symbiotique : la 5G soutient l'IA, et
l'IA soutient la 5G. De la fabrication connectée aux diffusions d'évènement sportif en

passant par le divertissement, les possibilités semblent illimitées. Voici 8 cas
d'usages qui comptent pour comprendre l'avenir de la tech.



16

le jeune indéPendant # 7844 du dimanche 17 mars 2024

m ême divisé partrois, le montant dugain fait rêver.Trois Canadiens ont rempor-té ensemble fin 2023 lacoquette somme de 50 mil-lions de dollars. Cela faisait17 ans que ces trois amis,Carmen, Catherine et Gary,jouaient chaque semaineensemble à la loterie, espé-rant un jour rafler le jackpot,rapporte  Calgary Herald .Et le scénario rêvé est finale-ment arrivé le 11 décembre2023. En consultant l’appli-cation de la loterie nationalecanadienne, Carmen a vu la

somme apparaître surl’écran et a eu du mal à y croi-re. Elle a donc demandéconfirmation à son mari. « Jene vous dirai pas ce qu’il adit, mais il a juré ! », a-t-elleplaisanté mercredi 7 février2024 lors d’une conférencede presse.Bientôt un voyage tous lestroisLa Canadienne a ensuiteaverti ses amis, qui ont euxaussi eu du mal à intégrer

leur nouvelle réalité. Chacuna depuis bénéficié d’un tiersde la somme, 16,6 millions dedollars canadiens chacun –soit près de 12 millions d’eu-ros par personne. Une bienbelle récompense pour letrio, qui tentait sa chancedepuis 2007.« Je suis heureuse que nouspuissions tous les trois parta-ger ça, a déclaré Carmen cemercredi, citée par le CalgaryHerald. C’est beaucoup d’ar-gent de toute façon, je ne sais

pas ce que j’aurais fait avec50 millions de dollars pourmoi toute seule. »Depuis, la Canadienne s’estoffert un voyage au Chili.Catherine et son époux ontpris leur retraite et Gary, ledernier chanceux, s’est offertune nouvelle voiture dès quela somme est arrivée sur soncompte en banque. Désor-mais, le trio envisage de par-tir en vacances ensemble,afin de fêter dignement cemoment historique.

La mageirocophobieest la peur intensed’avoir à cuisiner !
Il y a en effet des gens qui ont la
peur incessante de cuisiner, ça s’appel-
le la mageirocophobie. Cette phobie très
courante peut prendre deux formes. La
première est que la personne qui en
souffre a juste peur de cuisiner pour elle-
même, L’autre forme est que l’on peut
avoir peur de cuisiner pour un grand
nombre de personnes.
Les mageirocophobes ont généralement
tendance à craindre plusieurs éléments
comme le résultat de la cuisson, la cuis-
son elle-même, les recettes, la peur de
servir les gens une nourriture imman-
geable, la peur de causer des maladies
à ces gens…

Kimbo : Naples, berceau
italien du café

le café fait partie intégrante de la cul-
ture italienne et tout particulièrement à
Naples. Une véritable passion y est
vouée et les Napolitains apprennent à
faire le café dès le plus jeune âge. Alors,
comment est née cette tradition et com-
ment réaliser un café digne de ce nom ?

Le café suspendu, ancienne coutume
napolitaine
Si vous avez déjà entendu parler d’un
café suspendu, sachez qu’il a été inven-
té à Naples, au début du 20e siècle. La
tradition veut que les personnes allant
consommer au bar une tasse de café en
paient deux. Ils laissent alors la seconde
à disposition de qui voudra un café et
notamment des individus n’ayant pas
forcément les moyens de s’en payer un. 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Au cours de l’examen du code qui se tenait dans la province de Côme
près de Milan (nord), l’examinateur a été intrigué par le comportement

suspect du candidat.
Celui-ci, un jeune homme de 25 ans, était équipé d’une micro-oreillette
et d’une micro-caméra reliées à son portable, dissimulé dans son blou-
son. Le dispositif lui permettait d’être en contact avec un complice qui
pouvait ainsi voir le formulaire avec les questions et lui donner les

bonnes réponses.
Les policiers, alertés par l’examinateur, ont découvert à leur arrivée l’in-
génieux stratagème utilisé par le candidat pour réussir son examen de
manière frauduleuse, puis l’ont conduit dans un hôpital. “L’intervention
d’un médecin a été nécessaire pour extraire la micro-oreillette, dissimu-
lée de manière dangereuse dans le canal auditif, afin d’éviter d’endom-

mager son ouïe”, ont-ils précisé dans un communiqué.
À sa sortie de l’hôpital, le jeune homme a fait l’objet d’une plainte

auprès de la justice et son équipement a été confisqué par la police.

Au Canada, trois amis
de longue date ont

remporté 50 millions
de dollars le 11

décembre 2023. Cela
faisait 17 ans que les

deux femmes et
l’homme, anciens 

collègues de travail,
tentaient

régulièrement leur
chance ensemble. Le
trio prévoit un voyage
ensemble pour fêter
l’heureuse nouvelle.

italie
un candidat au permis de conduire triche et finit 

à l’hôpital en italie
un candidat au permis de conduire qui trichait à l’épreuve du code grâce à une micro-oreillette sans fil a fini à l’hôpital, où

un médecin a dû intervenir pour ôter l’appareil de son canal auditif, a annoncé vendredi la police italienne.

Trois amis gagnent 50 millions dedollars après avoir joué ensemble àla loterie pendant 17 ans
LE SAVIEZ VOUS J Indépendant
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Des "mondes semblables à la Terre" : découverte de vapeur d'eau dans l'atmosphèred'une petite exoplanète

Le télescope spatial Hubble a
observé la plus petite planète
connue en dehors du système
solaire à contenir de l'eau
dans son atmosphère, ont
annoncé jeudi les agences

agences spatiales américaine
(NASA) et européenne (ESA).

"De l'eau sur une planèteaussi petite, c'est unedécouverte marquante",a affirmé Laura Kreidberg de l'institutMax Planck pour l'astronomie, en Alle-magne, co-directrice des recherches."Cela nous rapproche plus que jamaisde la description de mondes vraimentsemblables à la Terre".La planète en question, GJ 9827d, dontle diamètre est environ deux fois celuide la Terre, se trouve dans la constella-tion des Poissons, à 97 années-lumiè-re, soit plus de 900 000 milliards dekm, selon un communiqué de la NASA

et de l'ESA.Détecter l'atmosphère d'une aussipetite planète : une première !Ces responsables estiment que la pla-nète est soit une "mini-Neptune" - avecune atmosphère riche en hydrogène etchargée en eau - soit une version pluschaude d'une lune de Jupiter, Europe,qui contient deux fois plus d'eau que laTerre sous sa croûte."GJ 9827d pourrait être constituée àmoitié d'eau et de roche", a expliquéBjörn Benneke de l'Université deMontréal, qui a codirigé lesrecherches. "Il y aurait beaucoup devapeur d'eau sur de plus petits amasde roche"."Jusqu'à présent, nous n'avions pas étéà même de détecter directement l'at-mosphère d'une aussi petite planète.Et on y arrive progressivement", a-t-ilajouté.

Une planète inhabitablePendant trois ans, Hubble a pu analy-ser la longueur d'ondes des couleursdans l'atmosphère de GJ 9827d, quandla lumière de l'étoile autour de laquel-le elle tourne filtrait à travers sonatmosphère, et déceler la présence demolécules d'eau.Même si cette planète a une atmosphè-re riche en eau, sa température de 425

°C la rend inhabitable.Cette découverte ouvre cependant lavoie à d'autres études de GJ 9827d etde planètes similaires, notamment viale télescope spatial James Webb, quipeut utiliser ses images infrarouges dehaute résolution pour rechercherd'autres molécules atmosphériquescomme le dioxyde de carbone et leméthane.Du caoutchouc "made inUSA" à partir de latex depissenlit et de guayule dudésert

Pour s'affranchir des menaces qui pla-nent sur la production de caoutchoucnaturel en Asie du Sud-Est, des cher-cheurs de l'université d'État d'Ohio(OSU) ont perfectionné des méthodesd'extraction du latex à partir de deuxressources végétales disponibles loca-lement.Malgré le développement du caout-chouc synthétique à partir du pétrole,l'industrie automobile demeure leprincipal débouché du caoutchoucnaturel. Cette substance aux proprié-tés élastiques – qui s'obtient à partirdu latex, un suc végétal – sert en effetà fabriquer les pneus des véhicules quicirculent partout dans le monde.De nos jours, l'immense majorité ducaoutchouc naturel est issu du latex del'hévéa du Brésil.Si cet arbre est endémique du bassinamazonien, c'est en Asie du Sud-Est,où il fut introduit dès le XIXe siècle,que l'on trouve les principaux paysproducteurs. Le caoutchouc a été

reconnu comme l'un des principauxfacteurs de déforestation au Cambod-ge (Petersen et al. 2015, cité par leWWF).Le défi : extraire le latex de plantesdont on ne peut saigner l'écorcePour s'affranchir des menaces quipèsent sur l'hévéa et relocaliser la pro-duction de caoutchouc naturel auxÉtats-Unis, une équipe de l'Ohio StateUniversity (OSU) propose de s'ap-puyer sur deux ressources végétalesprésentes sur le continent nord-amé-ricain : le pissenlit de Russie (Taraxa-cum kok-saghyz) et le guayule, unarbuste du désert.Car l'hévéa du Brésil n'est pas le seularbre contenant du latex ! Ce sucdéfensif permet en effet à une grandevariété d'espèces végétales de cicatri-ser efficacement en cas de blessure. Laprincipale différence réside dans lamanière de l'extraire : alors que l'hé-véa peut être saigné pour recueillir leprécieux liquide, cela n'est pas pos-sible lorsqu'il s'agit du pissenlit ou duguayule. Avec ses collègues, Katrina Cornish,professeure d'ingénierie alimentaire,agricole et biologique à l'OSU est par-venue à perfectionner des méthodesd'extraction du latex à partir de cesplantes. Ces travaux ont donné lieu àdeux articles de recherche dans lesrevues Industrial Crops and Products(déc. 2023) et Environmental Techno-logy & Innovation (nov. 2023).

-Une planète similaire à la Terre dans
notre système solaire ?

La dévastatrice sécheressede 2023 en Amazonie a étécausée par le changementclimatique, confirme uneétude
Le changement climatique a large-ment favorisé la sécheresse dévasta-trice qui a frappé en 2023 l'Amazonie,l'un des écosystèmes les plus impor-tants au monde pour stabiliser le cli-mat mondial menacé par le réchauffe-ment. La sécheresse agricole histo-rique a touché des millions de per-sonnes dans tout le bassin amazonien,

attisant d’énormes incendies de forêt,réduisant les principaux cours d’eau etcausant des ravages catastrophiquessur la faune. Certains experts ont sug-géré que l’arrivée du phénomènemétéorologique naturel El Niño était àl’origine des conditions poudrières.Mais une nouvelle étude menée pardes scientifiques du World WeatherAttribution (WWA), publiée mercredi,révèle que le changement climatiquecausé par la pollution carbonée émisepar la planète en était le principal res-ponsable. Vers un "point de bascule" clima-tique ?Selon eux, ce phénomène a rendu lasécheresse 30 fois plus probable dejuin à novembre 2023. Et ils ont avertique la situation ne ferait qu’empirer àmesure que le climat se réchauffe,poussant l’Amazonie vers un "point debascule" climatique.
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"la présence de bourdonne-ments d'oreille doit amenerà consulter son médecintraitant qui vérifiera s'il n'y a pas unecause locale qui en serait à l'origine(bouchons de cérumen, variation de latension artérielle…) et orientera versl'ORL si nécessaire", pose d'emblée leDr Didier Bouccara, médecin ORL.Celui-ci dispose de deux axes pourposer le diagnostic : un examen destympans pour s'assurer qu'il n'y a pasune inflammation et/ou une malforma-tion, ainsi qu'une audiométrie, c'est-à-dire un bilan complet de l'audition. "Enfonction des résultats, il pourra prescri-re des examens complémentaires(radio, scanner ou IRM) et un traite-ment", continue-t-il.1. Une perte progressive de l'audition (presbyacousie) La presbyacousie représente la cause laplus fréquente de bourdonnementsd'oreille rapportée à l'ensemble de lapopulation. Elle désigne la diminutionphysiologique et progressive des capa-cités auditives liée à l'âge. La perte del'audition est fréquemment associée à

des acouphènes. "Elle se manifestegénéralement à partir de 50 ans et s'ag-grave au fil du temps, provoquant unesurdité progressive des deux oreilles. Letraitement de la baisse d'audition repo-se sur l'appareillage auditif. Ce disposi-tif va naturellement permettre de rédui-re les acouphènes", précise l'ORL.2. Un traumatisme sonore Les bourdonnements d'oreille peuventêtre liés à des traumatismes sonores."Par exemple, ils peuvent être déclen-chés lors d'un concert, d'une soirée avecde la musique trop forte, suite à uneexplosion ou encore à des bruits sur leschantiers", illustre le Dr Didier Boucca-ra. Pour éviter ce phénomène, il estimportant de se protéger en portant desprotections auditives en cas d'exposi-tion à des bruits forts, tant dans la viepersonnelle que professionnelle. "C'estsouvent un public jeune qui est touchépar les bourdonnements d'oreille liés àune exposition musicale trop forte. D'oùl'importance de s'inscrire dans la pré-vention en les incitant à baisser le volu-me et à porter des bouchons d'oreillelors des concerts. De plus, il ne faut pashésiter à consulter un ORL en cas de

symptômes car il est possible de mettreen place un traitement pour réduire lerisque d'atteinte définitive de l'oreilleinterne", prévient le spécialiste.3. Une maladie de MénièreLes bourdonnements d'oreille peuventêtre liés à des maladies de l'oreille tellesque : une otite chronique, un bouchonde cérumen, une perforation du tym-pan, une maladie des osselets, unemaladie de l'oreille interne voire dansde très rares cas, une tumeur du systè-me auditif. Parmi les maladies del'oreille interne figure la maladie deMénière, le plus connu des troubles del'audition et de l'équilibre, qui se carac-térise par des crises de vertiges, desacouphènes et une baisse de l'auditionpour les fréquences graves. Maladie de Ménière : symptômes,guérir, que faire ?Vertiges, bourdonnements dans lesoreilles... La maladie de Ménière sur-vient brutalement, plus souvent chez lesfemmes. Les symptômes peuvent êtreangoissants la première fois car il peu-vent simuler un accident vasculairecérébral.

4. Des acouphènes pulsatiles Les acouphènes pulsatiles sont raresmais motivent une prise en charge par-ticulière  "Les patients n'entendent pasun bourdonnement et un sifflementmais plutôt le bruit de leur cœur quirésonne dans l'oreille. Ce symptômejustifie une évaluation spécialisée car ilpeut y avoir des causes sous-jacentesparticulières nécessitant une prise encharge", indique le Dr Didier Bouccara.5. Des bourdonnements d'oreilleidiopathiques (sans cause)Un petit groupe de patients développedes acouphènes tenaces qui s'accompa-gnent d'un retentissement psycholo-gique important et parfois d'unedépression. Les bourdonnementsd'oreille peuvent notamment appa-raître dans un contexte de stress et defatigue. "Dans les formes les plussévères, une prise en charge pluridisci-plinaire par des ORL, des audioprothé-sistes, des sophrologues et des psycho-logues est proposée pour essayer desoulager le patient, même si la cause n'apas été identifiée", souligne notre inter-locuteur. 
Quels sont les bienfaits
de l'eau de gingembre ?
L'eau de gingembre présente de nombreux
bienfaits pour la santé, notamment sur la
digestion, le foie et le système immunitaire.
Fait-elle maigrir ? Comment la consommer ?

C'est quoi l'eau de gingembre ?
L'eau de gingembre est une boisson élaborée
à partir d'un morceau de racine de gingembre
(rhizome) et d'extrait de jus de citron pressé.
Cette plante qui pousse dans les régions tro-
picales et ensoleillées est très appréciée en
cuisine pour son goût prononcé. "Contraire-
ment à l'infusion, l'eau de gingembre se
déguste tiède ou fraîche. Depuis des millé-
naires, le gingembre est réputé pour ses mul-
tiples bienfaits santé, quelle que soit la
manière dont il est consommé", commente
Alexia Karako, naturopathe. 

es bienfaits du gingembre pour la santé
Réputé pour être un aphrodisiaque, le gin-
gembre possède également de nombreuses
vertus très intéressantes pour la santé. Diges-
tion, rhume... Le point sur ses propriétés, utili-
sations et dangers.

Est-elle efficace pour la digestion ?
Le gingembre stimule l'activité des enzymes
et accélère la sécrétion biliaire, ce qui favori-
se la digestion. Il est également préconisé en
cas de nausées et vomissements, notamment
chez les femmes enceintes et en cas de mal
des transports. 
Le gingembre est aussi efficace pour soula-
ger les ballonnements et autres douleurs
abdominales. 
Ces effets sont décuplés lorsque le gin-
gembre est associé au citron, un agrume
alcalin qui favorise l'élimination des toxines
accumulées dans l'organisme. 

Est-elle efficace pour détoxifier son foie ?
De par son action sur l'activité biliaire, le gin-
gembre est extrêmement efficace pour drai-
ner, purifier et détoxifier le foie. Il peut être
utile de consommer de l'eau de gingembre
après des excès alimentaires, mais aussi
pour diminuer les effets délétères de la pollu-
tion, de la nourriture industrielle et du stress
sur l'organisme. 
En pratique, il est recommandé de drainer
son foie au début du printemps afin de stimu-
ler le processus d'élimination des toxines. 

Est-elle efficace pour booster le système
immunitaire ?
"Riche en vitamines du groupe B, en vitamine
C, en calcium, en fer et en magnésium, l'eau
de gingembre stimule le système immunitaire
tout au long de l'année. Elle est notamment
efficace  pour accompagner les états
grippaux et le rhume car elle contribue à

réchauffer l'organisme. 
C'est aussi un puissant anti-inflammatoire,
très efficace en cas d'inflammation chronique
due à des rhumatismes ou à l'arthrite par
exemple, de crampes, de douleurs mens-
truelles, de douleurs abdominales et de maux
de tête", développe
Alexia Karako.

BIEN-ÊTRE

Les bourdonnements
d'oreille, plus connus sous

le nom 
d'acouphènes, sont un 

symptôme très fréquent.
Musique trop forte, perte 
d'audition, maladies ORL,
stress... Tour des causes.

BIen-être

Bourdonnements d'oreille : 
5 causes possibles à envisager
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Film de science-fiction États-Unis,2022
Moonfall

Magazine de l'économie France 2024
Capital

Cinéma Comédie
France 2020
Attention au départ !

Film de suspense
Allemagne - Italie - France 1986
Le nom de la rose

Film d'action ,2018
Deadpool 2

Cinéma Comédie
France 2011
De l'huile sur le feu

Drame France ,2021
Les choses humaines

Thriller Islande - Allemagne, 2023
Opération Napoléon

Film d'action
Etats-Unis - 2009
Transformers 2 : la revanche

Comédie France 2022
Plancha

Comédie Etats-Unis, 2023
Tom Brady à tout prix

Série policière
Etats-Unis - 2007
New York Unité Spéciale

20 h 55

21 h 00

20 h 55

20 h 55

20 h 55

21 h 00

21 h 05

20 h 50

21 h 00

20 h 50

21 h 00

21 h 00

22 h 37

la chaine 19h00

Série policière Etats-Unis 2023
Saison 1 Épisode 1/2

Love & Death 
En 1978, à Wylie dans le Texas, Candy Montgo-
mery, une femme au foyer, supporte de moins
en moins la routine du quotidien seule à la mai-
son pendant que son époux est pris par sa car-
rière professionnelle. Elle tombe sous le char-
me d'Allan Gore, un homme marié qui fréquente
la même église méthodiste avec son épouse
Betty. Un jour, Candy ose avouer ses senti-
ments à Allan. Ce dernier se sent également
troublé d'autant plus que son épouse se montre
souvent acariâtre et austère.

Série de suspense France, 2020
Saison  1 Épisode 5/6

D'argent et de sang 
Après l'assassinat de Bouli, Simon s'interroge
sur le rôle d'Attias dans ce crime. Obsédé par
cette enquête, le magistrat maintient la pres-
sion sur ce dernier pour le pousser à la faute.
La DGSI accepte peu à peu de collaborer avec
Weynachter en lui indiquant comment Attias
leur sert d'indic.

JEUNE INDEPENDANT 
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Alger 23° 12°
Oran 26° 11°
Constantine 20° 4°
Ouargla 28° 13°

Maximales Minimales
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:02 12:37 16:02 18:38 20:02

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:17 12:47 16:13 18:48 20:07

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:29 13:03 16:28 19:04 20:27

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:34 13:08 16:33 19:09 20:32

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

05:37 13:11 16:36 19:12 20:35

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:08 12:42 16:07 18:43 20:06

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:22 12:56 16:21 18:57 20:20

BLIDA
célébration
de la journée
des handicapés
LA CÉLÉBRATION de la journée
nationale des personnes aux besoins
spécifiques, coïncidant avec le 14
mars de chaque année, a été marquée
jeudi dernier par l’organisation de
plusieurs activités culturelles, en plus
de la distribution d’équipements
motorisés et lunettes destinés à cette
catégorie. C’est ainsi que, la salle des
congrès de la wilaya de Blida était
pleine d’enfants garçons et filles des
ayants droits ou la joie et le sourire
illuminaient leurs visages innocents.
Ces derniers sont venus avec leurs
animateurs et animatrices de
différents établissements et centres
spécialisés et autres associations
activant dans ce domaine de Mouzaia,
Ouled-Yaich, Bouinan et l’Arbaa. Des
chants, des danses et des pièces de
théâtres ont été présentés sous les
applaudissements et les youyous de
l’assistance présente à cette occasion,
dont Brahim Ouchen wali de Blida, le
P/APW et les autorités civiles et
militaires. Avec beaucoup
d’émotions, certains spectateurs, les
larmes aux yeux, ont pu constater que
les enfants de cette frange de la
société peuvent faire beaucoup de
choses comme activités culturelles
extraordinaire qui ont laissé perplexe
plus d’un. Ali, un sourd-muet du
centre de Benachour à Blida, avec
une gestualité très fine, et avec le
concours de l’animatrice spécialiste
qui traduisait ses gestes a déclaré au
jeune indépendant être « très content
d’être ici, avec tous mes amis, et mes
professeurs, je suis monté avec mes
autres camarades sur scène, et étant
malentendant, on a gestualisè
l’hymme national «Kacemen» pour le
public.» A la fin de cet évènement, le
wali de Blida, avec le concours du
directeur de la DAS Bouhalil, a
distribué plus d’une vingtaine de
chaises roulantes, chaises à moteur et
trois petit véhicules VMS aux ayants
droits.

T. Bouhamidi

LES SERVICES de la Sonelgaz de la wilaya
de Tizi Ouzou se plaignent des branchements
illicites sur leurs réseaux électriques et
gaziers. Ces actes illicites sont qualifiés
«d’agression d’ouvrage». 
Pas moins de 1362 cas d’agression d’ouvrage
sur le réseau électrique et gazier ont été enre-
gistrés depuis 2022 à ce jour. Dans un com-
muniqué de presse, la cellule de communica-
tion de la Sonelgaz annonce que durant les
années 2022 et 2023, «la Direction de la

distribution de l’électricité et du gaz (DDEG)
a enregistré  1 324 cas d’agressions sur son
réseau de distribution de l’électricité et de
gaz, dont 523 cas sur le réseau de distribution
de gaz naturel et 801 cas sur le réseau de dis-
tribution d’électricité, aérien et souterrain».
Durant les deux premiers mois de l’année
2024 (janvier et février), note encore le com-
muniqué, 38 cas d’agressions ont été enregis-
trés les réseaux de distribution de l’électrici-
té et du gaz, dont 33 cas sur le réseau de dis-

tribution de l’électricité et 05 cas sur le
réseau de distribution de gaz naturel ; ce qui
porte un total de 1 362 cas d’agressions d’ou-
vrages». La DDEG, par la voix de sa cellule
de communication, relève que de telles
actions illégales affectent la qualité et la
continuité de service ; ce qui provoque de
nombreux désagréments aux abonnés». 
Enfin, la DDEG  fait savoir que de tels pira-
tages lui causent beaucoup de pertes en
termes financiers.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine

tizi ouzou

sonelgaz dénonce l’agression
de ses ouvrages

LE MINISTRE de l’Enseignement supérieur
et de la Recherche scientifique a répondu
favorablement à la demande de la Fédération
nationale de l’Enseignement supérieur de
revoir et de réviser les critères de la grille
d’évaluation pour la promotion au grade de
professeur d’université. 
C’est ce qu’a indiqué le secrétaire général de
la Fédération nationale de l’Enseignement
supérieur, Pr Messaoud Amarna, dans un
communiqué. Il a relevé que cette décision se
veut une réponse aux aspirations des ensei-
gnants chercheurs et des chercheurs perma-
nents. Cette réponse favorable aux doléances

de la Fédération a été émise à l’issue d’une
séance de travail organisée entre la Fédéra-
tion et les autorités compétentes ayant pour
ordre du jour la révision des critères d’éva-
luations. En outre, le bureau national de la
Fédération a affirmé que la Fédération œuvre
à répondre aux préoccupations des ensei-
gnants chercheurs et des chercheurs perma-
nents, Elle œuvre également à la sauvegarde
des critères de qualité, à encourager la
recherche qualitative, la visibilité du produit
scientifique et la rentabilité de l’activité
pédagogique.

S. B. 

Promotion au grade de Professeur d’université

Vers la révision
des critères d’évaluation

Le ministre s’est d’abord
rendu au nouveau pôle uni-
versitaire de Ouzera (7 km

à l’est du chef-lieu de wilaya) où
il a procédé, jeudi, à l’inaugura-
tion d’un laboratoire dédié à l’in-
telligence artificielle (IA) et a
visité la plate-forme technolo-
gique de prototypage rapide. Il a
déclaré à cette occasion que
l’université de Médéa sera érigée
en pôle régional de prototypage.
Kamel Baddari a inspecté le
Centre de données du pôle uni-
versitaire et annoncé la mise en
œuvre des procédures adminis-
tratives pour la levée du gel sur
le projet de réalisation de 15
laboratoires scientifiques, dont
les travaux seront lancés au mois
de juin prochain.
Après s’être enquis des condi-
tions de prise en charge des étu-
diants en matière de restauration
durant le mois sacré, le ministre
a déclaré, à ce propos, que son
département œuvre «à l’amélio-
ration des œuvres universitaires
et des services rendus aux

étudiants». Il a inspecté les ins-
tallations sportives du campus
universitaire et les capacités dont
dispose l’université en matière
de potentiel sportif estudiantin,
soulignant que son département
apportera son soutien aux jeunes
énergies dans les différentes
compétitions. Une exposition de
projets de start-up innovantes
ayant obtenu leur labellisation a
été visitée par la délégation
ministérielle. Des projets qui

deviendront des entreprises
émergentes grâce aux efforts des
étudiants, et ce sous la direction
et l’encadrement de leurs ensei-
gnants. «Nous comptons sur la
contribution de l’université de
Médéa dans l’atteinte des objec-
tifs assignés à l’université algé-
rienne dans le cadre des engage-
ments du président de la Répu-
blique et pour que l’université
devienne la locomotive qui
entraîne la société algérienne

vers le renouveau économique
dans ses différentes dimen-
sions», a indiqué M. Baddari.
«Si nous sommes là, c’est pour
évaluer les progrès réalisés par
l’université, qui a marqué des
points très positifs en matière
d’entrepreneuriat et qui a com-
mencé à donner ses premiers
fruits après une année de travail
et d’efforts de la part de la famil-
le universitaire dans le processus
de création de richesses», a-t-il
expliqué. 
Une cérémonie de signature d’un
accord de partenariat entre la
direction des œuvres universi-
taires et la direction de la culture
et des arts a eu lieu sous la super-
vision du ministre et du wali. Un
accord ouvrant la voie aux étu-
diants dotés de talents pour
contribuer au mouvement cultu-
rel et artistique à l’intérieur et à
l’extérieur du campus universi-
taire et à prendre part aux activi-
tés organisées par le secteur de la
culture et des arts.

Nabil B.

baddari à médéa

Vers l’ouverture d’un institut
agrovétérinaire

En déplacement dans la wilaya de Médéa, le ministre de l’Enseignement supérieur et de la Recherche
scientifique, Kamel Baddari, a annoncé que l’étude du dossier relatif à l’ouverture de nouvelles spécialités
à l’université Yahia-Farès de Médéa est en cours, notamment la création d’un institut d’enseignement

agrovétérinaire pour répondre aux besoins de l’économie d’une région à vocation agropastorale.

Le ministre de l’Enseignement
supérieur, Kamel Baddari.

décès de notre ancien collègue
abderrahmane timizar

L’ANCIEN journaliste du Jeune Indépendant Abderrahma-
ne Timizar est décédé ce samedi matin 16 mars à Boumer-
dés des suites d’un malaise cardiaque, a-t-on appris auprès
de sa famille. Ancien correspondant du journal à Boumer-
dès puis journaliste à la rédaction centrale de 2002 à 2018,
soit jusqu’à sa retraite, Abderrahmane était d’abord spé-
cialisé dans les questions sécuritaires avant de se spéciali-
ser dans les questions nationales notamment l’environne-
ment. Le défunt a également travaillé en tant que chargé de
la communication à la direction générale du port d’Alger
avant de lancer son site web d’informations Algériemedin-
fo en 2019. Abderrahmane est également lauréat de plusieurs prix dont celui du journalis-
te professionnel décerné par la présidence de la république et celui du Média Star de l’opé-
rateur téléphonique Ooredoo. Le défunt a été enterré hier, après-midi à Theniet el Had, à
Boumerdès. Suite à ces décès tout la direction du Jeune Indépendant ainsi que tout le col-
lectif des travailleurs présentent à la famille du défunt leurs sincères condoléances en les
assurent en cette douloureuse circonstance de leur profonde sympathie.


